
Nouvelles du jour
Les bolchévistes russes et l'Allemagne.
La déception des métallurgistes italiens-

A Berlin , le goirvemcrotenl avait demandé
aux Alliés et à la Pologne de pouvoir faire
transporter , à travers le corridor de Dantzig,
<laiis le cenlre du Reich, les nombreuses
liaïKles bolchévistes qui ont été dcsânmées â
la frontière, af i n  de Jes disperser entre les
différents centres où elles seraient étroitement
stu^eiliées. On ne sait pas quel accueil celle
requôte a reçu et il est fort à craindre que
les déibrîs de l'armée rouge ne deviennent un
sujet de graves préoccupations pour lé gou-
vernement allemand. Les 100,000 bolchévis-
tes qu'on prétendait awir désanmês ont pu
confier à temps une. partie de leurs anmes
aux spaiitaMstes allemands. Ceux-ci ont ac-
cueilli les bolchévasles comme des frères.
D'ailleurs, des bataillons entiers de rouges
étaient composés d'anciens prisonniers alle-
mands, qui ont nettement refusé de livrer
leurs armes et le produit de leurs rapines.
Tous ces révolutionnaires ont inijurié les
officiers de la Reicbswehr et montré lt poîng
aux soldats. On sent qu'il y aurait là d'ar-
dentes Tecrues pour un mouvement que
tenteraient de nouveau les spartakistes.

J«s Alliée ne .manqueront pas de surveiller
le danger que cet exode bokhéviste fait
courir à l'Allemagne et à la paix générale.

* *
À, Milan , à Rome et à Naples,.les ouvriers

métallurgistes se sont emparés des usines
.afin de les exploiter eux-mêmes. Mais les
ingénieurs, à feuf -tonr, oot fait grève, et
ies fournisseurs de matières premières ont
cessé de ravitailler les usines en minerai-
De cette sorte, les difficultés ont commencé
pour les ouvriers ; leurs connaissances tech-
niques ne suffisent pas, et ils s'aperçoivent ,
ù .leurs dépens, qu'ici-bas il faut s'entr'aider.

* *
.Les; mineurs anglais, en demandant une

nouvelle augmentation de salaire, ne s'in-
quiètent pas qu'elle aura pour effet un ren-
chérissement de la vie. Déjà , par le fait que
les houillères britanniques produisent 47
millions de tonnes de moins qu'en 1913,
quoique le nombre des mineurs ait au^nenté
de 96,000, ils se trouvent responsables, en
partie, de l'a vie chère actuelle dans leur
pays. . . .

iles Houilleurs anglais ne se bornent pas
à réclamer une nouvelle augmentation dc
pàj-e ; ils veulent qu'on diminue encore le
prix du charbon qui leur est livré. Quand
on leur fait «remarquer que leur seconde
demande empêche qu'on satisfasse &. la pre-
mière, ils répondent qu'ili n'y a qu'à enlever
au ifisc le bénéfice réalisé sur Tes ventes de
charbon à l'étranger. Ce bénéfice annuel est
évalué à 0G millions de livres, soit 1 mii-
liaril •*/, de francs. Sur cette somme, 27
millions de livres seraient iverséesià l'augmen-
tâtjfon des salaires et le reste servirait a don-
ner une indemnité aux acheteurs de charbon
dans l'intérieur du Royaume-iUni. Jlais il
îauaraU faire teliwuver au Tatésor les.
66 millions de livres qu'il ipeidrait. Les mi-
neurs y arrivent par une proposition simple,
toujours la même : augmenter les impôts.
C'est ain'si que Jes différentes classes de
travailleurs, lie songeant qu'aux intérêts de
leur corporation , font monter. le prix général
dé la vie.

." •*•
Ues Etats limitrophes de la Russie ont

manifesté de tout temps une vive propension
à l'indépendance. Jusqu'ici , leur politique a
manqué totalement d'unité de vues. Si ces
Etats avaient formé plus tût une coalition
contre la Russie rouge, les troupes sovié-
tistes n'autaîent pas pu envahir ila Pologne
et VUkraine, ni la Lituanie, ni même l'Azer-
beûjjan. Les Etals limitrophes ont aussi
Irop attendu d© l'aide des Alliés. Us ont
compris enfin que leur force dépend de leur

Quoique l'Estonie, la Géorgie, la Lituanie
et la Lettonie aient conclu la paix aveo la
Russie soviétiste, et qu'il y ait entre celle-ci
et la Finlande et l'Arménie uo anuistiee, le
péril rouge n'est nullement iéfcarté.

"lie moment est venu d'arrêter une ligne
de conduite commune des jeunes Etats sur

les questions internationales. A cette fin, les
gouvernements des Etats limitrophes se
sont réunis à Bouldouri, près de Riga.

-La Lettonie (Latvia) et l'Estonie ayant
régie leurs rapports réciproques, et îa Polo-
gne ayant .reconnu l'indépendance de la
Lituanie, il n'y a plus d'obstacle à l'union
définitive des Etals limitrophes.

D'après les discours prononcés à l'occasion
de l'ouverture de cette conférence par les
représentants des Alliés, on peut juger que
cetle réunion a eu l'approbation non seule-
ment de l'Angleterre mais encore de la
France.

I. Ukraine, reconnue de facto par la Fin-
lande, l'Estonie, la Lettonie, la Lituanie et
la Pologne, n'a pas de. représentant officiel
à la conférence. Un journal souligne cepen-
dant que l'Ukraine est un membre indisjien-
sable de la coalition des Etats limitrophes.

Les principales questions à résoudre par
la conférence sont celle d'une convention
militaire, celle d'une politique commune vis-
à-vis des Alliés, de l'Allemagne et de la
Russie ; celle d'un occoid économique ; le
règlement des douanes et du change ; l'orga-
nisation du commerce, de la navigation, des
chemins de fer, des postes.

La conférence de Rôuldouri ouvre un nou-
veau chapitre dans l'histoire de 'l'Europe
orientale.

, . . ._ * » _
* On ne sait pas encore si M. Dato, en
acceptant de continuer d'être le chef du
ministère espagnol, a obtenu du roi un
décfcet de dissolution des Cortès. C'était avec
ce désir qu'il s'était rendu au palais.
En composant un nouveau ministère, plus
homogène que le précédent, M. Dato n'a pas
résolu la question de sa majorité aux Cor-
tès, rendue problématique par l'attitude de
M. Maura , qui ne veut plus appuyer le
groupe conservateur au pouvoir.

Les libéraux, qui ne'sont pas plus unis
(lue ks conservateur, prétendent que le
gouvernement est impuissant à faire régner
l'ordre public. Ils citent que Jes attentats
sociaux sont devenus de plus en plus nom-
breux non seulement à Barcelone, mais aussi
dans tous les principaux centres de l'Espagne.
Barcelone sc dislingue pour la faveur don-
née aux assassins. On a dû en absoudre un ,
faute d'avoir pu trouver, parmi les cent per-
sonnes qui avaient assisté à l'agression, un
seul témoin à charge. L'audace des meneurs
socialistes grandît dans toutes les villes.
Quoiqu'une loi limite le commence des ar-
mes, de grandes quantités de revolvers ont
été vendus aux membres des associations
socialistes. Il serait fort ' à désirer que le
cabinet Dato devînt assez fort en Espagne
pour oser imposer sa volonté du respect des
lois par les différentes administrations et
pour que ces excellentes intentions ne fussent
pas continuellement, paralysies par des
menées de politique inférieure. »

* •
L'un des députés socialistes français revenu

de Russie, M. Frossand, a jugé bon de
démentir, dans le.Mafin, ce qu'on prête S
Kilbatchich au sujet de son rôle à côté de
Lénine et de Trotzky, Rappelons .que Kil-
batchich, un anarchiste russe émigré â
Paris, était impliqué dans l'affaire de la
bande à Bonnot. On ne le condamna pas
comme asisassin, maia pour avoir caché ks
bandits. Après cinq ans de fléclusion, il
était parti pour l'Eâpagne emmenant avee
lui sa femme, une Française du nom de
Perrette Maitreyean qu'il avait épousée en
prison. Il était revenu avec elk en France en
1917 et avait été envoyé dans un camp de
concentration. C'est de là qu'il avait réussi
â gagner Pétrograd.

M. Frossaid prétend que KilbaloHicH n'a
pas eu à dénonfcer l'anarchiste Irançais
Vandame , dit Maurkius, arrivé à Pétrograd,
car ce personnage était dépuis longtemps au
nombre des suspects comme agent provoca-
teur. Il a confirmé ks soupçons que Lénine
et Trotzky avaient à son' sujet, mais il a
insisté auprès des dirigeants des Soviels
pour qu'il ne 'fût pas exécuté.

Quant à Kilbatchich, M. Frossaid assure

qu'il n'est pas comtoissaire du peupk, mais
un simple employé de Inorganisation centrale
des Soviets. Evideimnenl, certains socialistes
français ont des raisons de ne pas tenir à ce
qu 'on sache comment on peut rapidement
monter en grade quand on est dans k sillage
de Lénine et de TroU&y. Mais la femme de
Kilbatchich, née Maitnyean, dément les atté-
nuations du député Frossard. Aux journa-
listes qu'elle a vus, elk a soutenu que son
mari jouait dans la Russie des Soviets un
rôle important, qu'if résidait tantôt à Mos-
cou, tantôt à Pétrograd ct qu'il était auprès
de Lénine et de Trotzky un conseiikr très
écoulé.

S. E. Mgr Louis Maglione
Nonce apostolique

en Suisse
*-<*¦-

De Rome, arrive la nouvelle officielle de la
nomination de Son Excellence Mgr Mariions
comme nonce du Saint-èiège auprès delà Confé-
dération suisse et de son élévation à la dignité
d'archevêque titulaire de Césarée en Palestine.

Dès les débuts de I* guerre mondiale, If
Pape et k Conseil, fédéftl , unis dans un même
effort , avaient couunence leur œuvTe de charitt
en faveur «Jes peuple» éprouvés par Ja catas-
trophe. Dès lors, on sentit de plus en plus la
nécessité d'avoir un .. délégué du Saint-
Siège i Berne. Après avoir discuté la ques.-
tion avec les hautes autorités du pays. Sa
Sainteté Benoit XV députa à Berne Mgr Mar-
chetti ; celui-ci exerça ses fonctions avec
succès 'pendant environ deux ans, jusqu'à sa
nomination à la nonciature du Venezuela, qu'il
échangera proclrtuireuwdkpwir-celle de Munich.

Son successeur à Berne, Mgr Maglione, con-
tinua à gérer les affaires de la délégation-pro-
visoire avec tant de distinction que, il y a à
peine deux mois, le Conseil fédéral agréait la
proposition de rétablir la nonciature perma-
nente

On pouvait prévoir que la haute dignité de
nonce serait dévolue û Mgr Maglione.

Son Excellence Mgr Maglione est originaire
de Casoria, l'ancienne Casa aurea (Maison
d'or), un charmant .bourg à quelques kilo-
mètres de Naples. C'est là qu'il est né le
2 mars 1877. Il fit ses classes au séminaire
de Cerreto-Sanita, l'ancienne Telesia des Sam-
nites. Puis il fut pendant trois ans élève du
collègb des Jésuites de Naples. En 1895, il
passa brillamment l'examen de maturité au
lycée de l'Etat. Ayant résolu de se prépa-
rer a« sacerdoce, il vint dans la VilU éter-
nelle et entra au Collège Capranica, ainsi
appelé du nom de son -fondateur, l'éminent
cardinal Dominique Capranica (1400-1458), un
des princes de l'Eglise les plus savants, les
plus illustres et les plus btenfaisants du XVœ«
siècle. Lo séminaire Capranica a fourni à
l'Eglise dc nombreux évoques, des cardinaux
et des papes. Benoit XV a passé au Collège
Capranica. Le jeuno Maglione reçut là l'édu-
cation religieuse «t ascétique. Pour Ja philo-
sophie et la théologie, il e'était inscrit à l'uni-
versité Grégorienne. Il fréquenta les cours de
philosophie pendant trois ans, qu'il termina par
les examens dc doctorat. Puis suivirent qua-
tre ans de théologie, couronnés de même par
le grade dc doeteur. L'éclat de ses études lui
valut d'être appelé à la charge de préfet des
cercles académiques, qu'il occupa pendant plu-
sieurs années. Dans les disputes publiques et
les tournois littéraires. M. l'abbé Maglione te-
nait toujours un rôle de premier plan.

M. Maglione fut élevé k 25 juillet 1901 à la
prêtrise ; il célébra sa première messe dans
l'égliso do Saint-Apollinaire. Il eo . consacra
ensuite durant deux ans à l'étude du droit, à
la faculté de l'Apollinaire, puis il fit son ser-
vice militaire. Il était encore sous les drapeaux
lorsque , en 1904, il subit l'examen do doctorat
en jurisprudence. L'année suivante, il entra à
l'Académie ecclésiastique,.«n vue de se vouer
aux études diplomatiques ; en 1907, il reçut
le diplôme qui lui ouvrait la porto de cette
carrière.

M. l'abbé Maglioue fut aussitôt attaché â la
Secrétairerie d'Etat du Saint-Siège. En 1909
déjà, U fut promu rapporteur (minutante) ie
la soction des affaires ecclésiastiques extra-
ordinaires. Cette congrégation, la plus impor-
tante de la Secrétairerie, s'occupe de toutes
les affaires qui concernent les rapports de
l'Eglise avec ks gouvernements. M. l'abbê
Maglione garda cette haute charge pendant
environ dix ans, jusqu'à son départ pour la
Suisse, en ifévrier 1918.

Mgr Maglione s'est aussi occupé d'enseigne-
ment, ll avait débuté comme répétiteur de théo-
logie au Collègo Léonin. Puis, lorsque Mon-
seigneur Pacelli, actuellement nonce à Berlin ,

donna sa démission de .professeur li l'Aca-
démie ecclésiastique, en 1914, M. l'abbé
Maglione. qui avait été son ami et compagnon
d'études, Jui succéda daas Ja chaire de diplo-
matie ecclésiastique, c'est-à-dire de droit cano-

MGR MAGUONE

Ronce apostolique en Suisse

nique public. L'érudition et l'expérience .du
nouveau profi-sseur .rendirent son enseignement
doublement précieux.

Mais la chancellerie ot la chaire académique
ne suffisaient pas à épuiser son ïèle. M. l'abbé
Maglione consacrait à la pastoration lgs-ioTsirs
dc scs après-midi, ainsi que les dimanches et
jours de fête. Dés. le . lendemain de son ordi-
nation sacerdotale, il s'était fait l'auxiliaire
du clergé de la campagne romaine. '

A partir de 1906, il fut catéchiste ct con-
fesseur dans la paroisse du Teslaccio, au sein
du quartier ouvrier le plus populeux de Rome.
De plus, il fut aumônier d'un pensionnat de
jeunes filles ct durant plusieurs années direc-
teur spirituel au Collège Capranica.

Quand Mgr Maglione fut arraché à cc champ
d'activité si vaste pour être envoyé comme
délégué du Saint̂ iège en Suisse, son prédé-
cesseur, Mgr Marchetti, déclara : t Le Saint-Père
n 'aurait pu remettre cette mission entre de plus
dignes mains. » De fait, Mgr Maglione, par la sol-
licitude qu 'il montra en faveur des prisonniers
de guerre, des enfants ct de toutes les victime*
du fléau, et par le tact qu'il apporta dans les
tractations les . plus délicates, fit voir les qua-
lités du. diplomate romaia dans k meilleur
sens du mot. On ne peut assez admirer l'éten-
due de son savoir, la maturité de son expé-
rience, sa circonspection, son affaMe simpli-
cité, sa prudence, ses vertus sacerdotales et
par-dessus tout l'étonnante facilité avec la-
quelle il a su s'adapter au milieu où il était
appelé à exercer ea charge.' Mgr Maglione
était vraiment l'homme qu'il fallait pour repré-
senter le Saint-Siège à Berne.

Ce gui nous touche surtout , c'est que Mon-
seigneur Maglione est cordialement attaché à
la Suisse. On se rappelle les aimables paroles
qu'il prononça à Genève, à l'occasion du Con-
grès do l'Union internationale pour le salut
des enfants victimes dc la guerre : < J'aime
la Suisse, je dirais presque comme si j'en
étais l'enfant . » A quelqu'un qui . lc féli-
citait de sa nomination et de la dignité qui lui
était conférée , Mgr Maglione répliqua sponta-
nément et d'une manière qui caractérise bieu
sa cordialité : « S'immaaini la qioiit di mia
madré e dei mici paesanl .' Représentc-voui la
jodo de ma môre et de mes concitoyens ! »
Nous pouvons assurer Son Excellence Mgr Ma-
glione que la Suisse catholique, de son côté,
se réjouit sincèrement de son élection à la non-
ciature. Nous aimons à saluer en lui l'ami
délicat et chaleureux de notre pays, ct noua
vénérons en sa personne l'envoyé et lc repré-
sentant du Chef de l'Eglise, 3e Eape Benoit XV.
Puisse sa nonciature en Suisse être de longue
durée, heureuse et riche en bienfaits J

NOUVELLES DIVERSES

iLe général Dësiikine, qui a latiè cocrlre «es
lxiïchévistcs dana le sud de la Russie, est à
Bruxelles, où il va se fixer.

— On annonce de Constoutinopie que Se Chrf
des nationalistes Kemal Mustapha pacha aurait
été victime d'un attentat ; il aurait éJé atteint de
deux Wa!l!es.

— M. Hcrrcra a été élu président de la Répu-
Wique du Guatemala, à une majorilé Me plus
de 200,000 voix ; ses» concurrents n'ont pas
obtenu p»us . de 6000 voix chacun.

ETRANGER
Lea affaires de Pologne

Les négociations russo-polonaises
¦ Vartooie, 2 teptembre.

(llatKts.) — I.es délégués polonais à ia confé-
renoe dc Minsk sont de retour à Varsovie. Us
ont doanê ^eurs impressions sur leurs négocia-
lions avec fa dciégziljon sowëfiste.

•Au début , ies commissaires bolahévjsies, qui
attendaient Va nouvelle de lu prise de Varsovie
par leurs troupes montTaien» *rès peu d'em-
joessenvent. Par la su_Me, ils cherchèrent à ca-
cher à fcurs Tiartecaipe9 les succès des ar-mJ*»
ixilcoaises. Les radios dc Varsovie élaient mu-
*3J6a à tel point-que -leur dédhi-Ffrcunent se trou-
vai! impossible. Lorsque la victoire polonaise
s 'alfirma, les représentants de'.Moscou 3e jnatx-
»r«en* plus prew'ts d'aboutir. Il y eut quatre
séances qui furent presque entiènement rennpti&s
Var leurs discours poKtico-i 'i. '.oso|ir. \c es. Les
questions lerritoriaîes leur semblaient tout à.
fait secondaires, ltadefc déclara nnéme à plu-
wcurs reprises qu'elles élaient sans àmportance.
Les délégués russes paraissaiînt se ipinéoccupej
plutôt de ta forme à donner au tnaké, afin de
pouvoir librement «xeroer leur • propagande
dans le* Etats JJiK&rophcB dc la Russie cl, en
résumé, ieur programme était emfceant de ln
plus haute fantaisie. Ces* ainà quïis se dôcla-
i-aient ipréls à assurer â la Pologne <ies agran-
dissement? aut dépens dc la Lithuanie, atec ia-
qutCie les Soviets on* cependant segné un traite"
le (13 juillet.

Les pourparlers «"ont naturellement sboœU à
aucun résultai. On attend 4a répoase des sovitis
concernant le nouvteau siège des négociations.
On croît qu 'ils accepteront Riga. - •

IA Pologne et les Alliés ' . "1
Paris, ler septembre.

Le ministre polonais comte -Sia-mewslri a
quitté Paris pour se rendre ù Varsovie afin de
transmettre la .réponse des Alliés.

Dans les milieux polonais de la capitale
française, on est d'avis que le maréchal Pil-
sudski se refusera à suivre le conseil donna
par les Etats-Unis, caT il est nécessaire da
conduire les opérations plus avant, afin d'as-
surer la sécurité de la Pologne. .
Les catholiques belges et la Pologne

Bruxelles, 1er leptembre.
(Itpvas.) — La FédéraUon des assodalaons

catholiques et cercles cathodiques et des -asso-
ciations ouvrières a voté uo ordre dw jour de
sympathie à la Pologne, conviant tous ies Bel-
ges à participer généreusement aux ceavres qui
ont pour but de soulager ila misère (Ses Polo-
nais et prot«stant éoergiquemen* ctmfore twrtes
les décisions des pouvoirs publics belges d9
natixe à rrtarder ou à comp remettre fc succès
des aranées polonaises cocire te gré de Jïai-
mense majoràlé de la nation beige.

Polonais et Lithuaniens
Londres, 2 septembre.

(Hfuùs.) — Le télégramme suivant , daté de
Kovoo, 31 août , a été reçu par ies milieux offi-
cias Jithuaniens de Lonctocs :

Les Polonais ont attaqué les troupes «Mma-
ivennes près /i'Augnislowo, leur affligeant de
lourdes pertes. Suwalki a été occupé par les
Polonais, t'rae dnisioin polonaiso entg&c s'avan-
ce vers Sekitai.

Dans le sud de la Russie T
Constantinople, 2 teptembre.

(Hpiifis.) — Les commusâquès de Tétat-major
du génûraâ Wrangel , cn date d«s 35-26 août, di-
sent notamment :

Dans la iprcsqu île de Tamao, noas avoo» oc-
cupé les .stations <TAdhtan_rsovsikaia «4 de Vis-
chestebËevskaia. Sur Te front de Tauride , au
nord-est , uos troupes continuent 6 poursuivre
l'ennonri qui a trié rois en déroute Je W août.
Nous avons pris .six canons et deux automo-
biles. Dans la direction d'AVxandrovrsk, nous
avorts repoussé vers le nord la deuxième rve-. -r
rouge , en cous emparant de tranchées.

Varjowic, 2 septembre.¦ (Itptffts.) — Lu général Wraugel a envoyé 5
Varsovie le général Markloff , pour s'entendre
avec !'élat-majar polonais.

L'accord franco-belge

Paris, ler septembre.
Bien <jue lien de positif n'ait été révélé con-

cernant l'accord militaire franco-belge, l'agença
Havas apprend ce qui suit en ce qui con-
cerne le plan défensif, la mobilisation et la
concentration des troupes en cas d'attaque de
la France ou de îa Belgique : L'ancien plan
défensif belge prévoyait unc marcho en avant
des troupes tnax lo triangle Bruxelles-Ma!ine>-



Liège. Co triangle a été remplacé dams le nou-
vel accord par lui autre triangle formé de loca-
lités se trouvant plus ù l'est. En outre, on re-
nonce au camp retranché d'Anvers ct aus
anciennes défenses et lignes' de retraite d'e
l'armée belge pour les remplacer par d'autres.

Il faut encore souligner que l'accord militaire
franco-belge n'empiète nuTtoment sur les droits
des deux parlemente, qui restent libres de refu-
ser ïes crédits nécessaires. Eu outre, cet accord
ne contient aucuno déposition prévoyant une
augmentation des forces militaires combattantes
de part ou d'autre.

Le maire de Cork
Londres, 2 septembre-

(Ilavas.) — Bien que lo bruit courût que le
lord-maire dc Cork était mourant , son état est
sans changement. Sa femme, qui lui a iendu
visite mercredi après midi, a déclaré que l'on
no s'attendait l»s ù co qu 'il succpmbiU dans
la nuit.

Désordres a Francfort
Francfor t, ler seplembre.

'(Wol f f . )  — Les sans travail de Francfort
avaient organisé, mercredi matin, une assemblée
au cours de Hoquette une députation lut envoyés
:\ P-IIÔtel-de-VilJe , où elle déman>ia ii dire intro-
duite auprès du Consàt municàpa» en vue <te
présenter îes revciAScalions des chômeurs. La
députation fut reçue, enais, fcftrdis «pi'die niégo-
piait cncqre avec )e Cctiseil municipal, te nom-
bre dos manil&i'jairis augmentait sans cesse.
Ceux-tâ demandèrent éçaikaiicnt i 'autorisa tic»i
d'envoyer une députai-ion, demande qui fui
«poussée. Le commissaire de police, voutom
calmer ia foulé, fut hué at la foule pénétra
dans iTHflteiî-Ue-VjHe. Le poste de Ja Sicbc-
reitswehr, cn service dans le bâtiment, fut atta-
qua et dut faire usage de ses amies. Oo ne con-
«aîl pas exaictenicni !e nombre des personneii
qui furent htasséès, mois on l'estime à une quia-
zaaie.

La foule tenta ensuite de piller «es magasins
U'armes de M KaiseretraSse, mais ia police de
sûreté réussit à les disperser.

Francforl , 1er septembre.
( W o l f f . )  — On annonce offiàdtement, en ce

qui concerne 3'émeute de mcretre'di matin, que,
.-iu cours de l'écliauffourée qui se produisit à
l'intérieur de l'ilfttd-de-Vdlle, quinze personnes
ont élé gravement NessAtes et deux outres légè-
rement. Un détachement de la poKce de sûreté
a débloqué le quartier du Ifarncrberg. A 3  h.
.de 'l'après-midi uu rassemblement a été dispersé
sur la SoMiciipIailz. Les nia_jjasi«s d'armes de
ii Kaisers-lnasse ont été en graride partie pillés,
d* munitions et des revolvers ont été dérobés.
A 3 heures de J'après-onidi également, îes sans-
'Iravait ont convoqué une assemblée de proies-
tatioa , à 'laquelle participaient également «es
ouvriers des usines 'Player. Ces " derniers se
seraient déclarés solidaires des chômeurs.

Les souverains belges
partis pour le Brésil
Zeebrugge, 2 septembre.

(Ilavasj — Les souverains belges 6e sont
embarqués hier mercredi sur le Sao Paulo, qui
a levé l'ancre à 14 heures à destination du
Brésil. Contrairement aux informations premiè-
res, les princes Léopold et Charles ne les ac-
compagnent pas dans leur voyage.

D Annunzio quittera Fiume
Milan, ler septembre.

Ori maadç dc Fiume au Secoto que d'Annun-
zio, immédiatement après là proclamation dc
l'indépendance de Fiume, quittera la ville! B a,
en effet , confirmé cette nouvelle à un général
italien qni so trouve à Trieste.

NÉCROLOGIE
Les funérailles ic Mgr Amette

Les obsèques du cardinal Amette soront ce
lébrées samedi, 4 septembre, à 10 heures, i
Notre-Dame de Paris.

Suivant la tradition, le cercueil de Monsci
gneur Amctlo swa inhumé dans le caveau dt
la cathédrale.

Deux dalles placées devant le petit oiguo
masquent un escalier qui conduit à une salle
mortuaire,' où, eur 'des tréteaux en fer, 60Jit
déposés les cercueils : d'un côté, ceux des
archevêques de Paris' ; de l'autre, les cardinaux
archevêques.

L'oraison funèbre , selon l'usage, ne sera
prononcée que dans quarante jours.

Hgr Diiret ,évêque missionnaire
àlgr Duret, des Missions africaines, est dé

cédé subitèmont au sanatorium do la Crois
(Var). 

Mgr Duret, des Missions africaines de Lyon,
était né dans le diocèse de Naiitcs, cn i846.
Après .plusieurs Minées passées dans lo minis-
tère paroissial , il s'était senti appelé à la vie
religieuse. En 1S18, Q' fut envoyé comme tn\s-
sionnaire dans le" diocèse d'Oran. Successive-
ment pféfct: apostolique (188S-1Ô09), ' puis ' vi-
caire apostolique dix î)élta dix Nil (1909-1914).
il devint, cn octobre 1914, supérieur général
dc sa Congrégation. 11 y était très aimé.

- Le général Pittaluga
A Rome cet décédé; si l'âge de 80 ans, le

général Jean Pittaluga,- qui avait pris part , en
1860, à l'expédition garibaldienne en Sicile. En
1896,, il commandait uno brigado dans là ba-
taillo désastreuse d'Adoua (Abyssinie). 1̂  était
l'auteur d'études jnililaires très appréciée*.

Wlheto ^un$t
Le célèbre philosoplie qui professait à l'uni-

versité do Leipzig, Wilhelm Wundt, est décédé,
mardi après midi, :'i l'Age de Si) ans.

Nouvelles religieuses
, Qoi stra archevêque de Paris?

Mgr Roland-Gosselin , qui était évêque auxi-
liaire de Paris, n 'avait pas été nommé évêque-
coadjuteur avec droit de succession. Hier mer-
credi, le chapitre de Notre-Dame l'a nommé
vicaire capitulaire, e'est-à-dire l'a chargé de
l'administration du diocèse jusqu'à la noaiina-
tiou d'un nouvel archevêque. '

Dans les milieux du Vatican , on croit que
la nomination du nouvel archevêque de Pans
aura ' lieu en octobre.' On cite le nom de
Mgr Touchet, évêque d'Orléans, commo ayant
le plus de probabilités d'être nommé.' '

En tout eas, la nomination ûe Mgr Touchet
comme cardinal semble" Certaine.

D'autre part, le Corriere d'Italia formule
«mime prévisions, pour 'l 'archevêché de Paris,
Mgr Touchet ou le cardinal Dubois, archevêque
Ue. Rouen.-

ra?ITB GAEBTTE
La tante de Sarah Bernbardt

: Mmc Sarah Bennluvrdt, iqui sanKait. os jour*
derniers, dans: un étn^désespéiJé, Ta mieux". On
troit que, dttne qiKâques joura, rile sera cpin-
pl clament rfCnise. .

Confédération
Menacés et chantage

contrje 1$. Lloyd George
Le télégramme' suivaht a è!é expédié, mardi ,

«i M. Lloyd George, à Lucerne, par un Jurassien,
domicilié à Carouge (Oenève) :

« Donne 24 heurts pour ,libère? iMac.Swiney,
lordimaire Cori, sinon 1. » -

Celte, dépêche imenaçapte fut communiquée *
la police, qui ouvrit une enquête. Des agents de
ia sftteti g$ue>'<À3c surètêrcnt hfcniôt l'expédi-
teur du ié.Iégraanme. Interrogé par le commos-
Siirp do i>o!icc, l'expéditeur déclara qu'il avait
f.anpVim/»rt voulu i faire paie àLîoydGearge ».
11 a été nêananoins écroué ii Saint-Antotoe. O1
ind^idu est uo nommé Albert Ocuvfay, cpn-
ducteur nie Iravaux. Oeuvray a.exercé-plusieurs
années cetle profession cha. un honorante cn-
'j repreneur dc Fribourg, qui a dû lc congéiïter,
il y a qutâ ques mois, \à la sAUte de diverses iu-
(ti'tratesscs.

La Société des nations s'installe â Genève
liés délégués du secrétariat dc la Société des

nations sont arrivés hier, mercredi, à Genève,
pour prendre leurs dispositions cn vue de l'as-
semblée plénière de la Société, fixée par le
président AVilson au 15 novembre.
. On sait que le gouvernement genevois a mis
ix la disposition dés' délégués des trente-neui
Etats, pour la future session, la Salle de la
Réformation et l'Hêtcl des Délégations, attenant
à l'Hôtel des Bergues, ct comptant 80 salles.
Chaque pays aura sa salle. Quatre cents per-
sonnes environ seront appelées â travailler dans
le bâtiment pendant la première conférence,
qui durera plusieurs semaines.

Pour les services du secrétariat parmanent,
la Société des nations a acquis, pour la eomme
dé 5 millions et demi, l'ancien HQtel national,
qui portera désormais le nom de Palais des
nations.

Un bureau provisoire du secrétariat dc la
•Ligue sera ouvert à Genève, cn attendant l'ins-
tallation de Li Société des nations dans son
immeuble.

Association populaire catholique
La seclion d'histoire de l'Association popu-

laire catholique suasse .convoque ses membres
mardi, 1 septembre, à 11 heures, à l'Hôtel
Union, à iLucerne. A l'ordre du J01" figurent
des IrflClanda importants.

Ligue suisse des femmes catholiques
Le congrès des fumants catlioliques, qu;

illevait avoir iieu à..Eànsioçhin Jes 6. et ,7 sep-
4<ia__btrc, a été ajourné à cause «le lïçizootic. M
se tiendra au çuoix de mai 1921.

Hausse «s taxes postales
' Dc\-.«nt in dtifreit woissasiit de "-'AiJaii-tHSlrQ-
lion £âdérate des postes, ,ta Direction générale
étudie l'éventualité d'tu» relèvement des taxes,
co«n|portaait l'a'pijinication aux Wlres d'une
«'-oliiû-ie d'aiffrasH-Jiissflnicnt proportionnue nu
poids dc îa correspoiiuln nce.

Une exposi t ion tessinoise
On uous écrit de Lugano :
La Chambre agraire tessuraisc fl déoidé l' or

ganisation d'une exposition agricole cantonal*
à Bellinzone, cn 1921.

NOS MAISONS D'ÉDUCATION
r-T-â

Ho «ecoad Peualonaat 4 8&uit-8Iaaji«e
Nos annonces ont signalé qu'un petit inter-

nat catholique de garçons vient d'ètre ouvert i
Saint-Maurice par M11» Braillard (ancienne di-
rectrice de l'Hôtel du Simplon). La maison ,
située eur la place de Ja gare, est entourée d'un
grand jardin ct offro tout Je confort désirable.

On y reçoit les enfants qui peuvent suivre
renseignement du collège cantonal de l'Abbaye
dii' Saint-Maurîco et 'les enfants trop jeunèi
pour être admis au Collège. ' -

"Le Pensionnat du Simplon, tout à fait indé-
pendant du Pensionnat dc l'Abbaye, ne fait
cependant .pas double . emploi. La vie d'uu
grand collège, quoique très propre à fonper
des caractères, ue convient pas toujours à tous
les enfants. Certains ont besoin d'une vie pliis

"Iamilialc ct d'être suivis de plus près. Un

professeur dn Collège, expérimenté et dévoué,
connaissant très bien la vie >dc pensionnat,
est cliarge de la direction des élèves. On peut
ainsi s'oçcupei de chaque enfant en particulier
H contrôler facilement son travail.

La situation financière
de la Confédération

iNous avons annoncé qu'une c.onuiùssioi» d"ex-
perts est actuellement .tféiiiiic ù Kamtarsleg pour
examiner Jes ¦mesures jKopres «à irétaiillr l 'équi-
iid«re financier Ae "la Confédirirtion. Ces experts
sont : MM. Affolter , conseiiUer national , à So-
Içure"; Baifàlâa , eonseiKcT -national tlessin) ;
BauiniKrgçr, conseiHcr îtational, Zurich; "Ber-
sier, eomsetHcr naitdonal , Lausanne ; B-Swnen-
sleùn, piroles-seur, Berne -..Blmpier, prits'iA^nt du
Conseil nalional , Glaris; Bossi, consedïej na-
tional. Cuire ; Cailler , conseiller national. Broc ;
de Ccrenrifle, conseiller matioosil. Lausanne ;
Clollu , ronseoïcr d'Elal, NçuclnHel ; Dubois,
bar.qeccr, liâln : Vax*, consMlicr nalional , Zu-
riç-h ; Oaiiimia . conseiller national , Al torf ;
Geçirg. ipresidcpt (le la Chanabre dc commère*
dc Gbnève ; Ja-ggi, prfoiiienl de Ifuion d'os so
ciétés de consommation , à BSle ; .Krifenberger ,
rédacteur, Berne; Kelter, dépulé aii Cooseil des
Etats, Aarau ; Kilœti , consulter -na'lionaJ, Zu-
rich : Kraw, avocat, Soleure ; Kiuw, (banquier,
Zarich : Landmaïui , "professeur, Bâte; Laiw, "«ç
crélajre «Se VUnion . des

^ 
paysans. Brougg

Msochiiw, conseiller nalional, SaiptfGiUl ; Mai»
niiv, ,eonseKor îiaticmaî , Cciii-\e -, 'Messmer, dft
-pulié 'au Con»eî( dés , iBI*U',' Sairit-Catl ;"¦ Mcjw,
conseiller national , Zurich ; Micheli, directeur
dm Journpl de Genèue rMinser et'MœUet . cosi-
Beiï.ors nationaux (Beriic) -, ObrecM, coiweitl™
national, Soleure; Pettavel, présidenl du 'Con-
seil des Jîiats , Neuchûlcl; Bieber, dérobé au
Conseil des Etais , Schwytz •, Seàilér, conseitler
nalional , Zénmalt ; Speiser, professeur , Bâle ;
Stadilin , conseiller naJâpnal ,'Zo«g; Sleàger , ]>ro-
fesseur , Berne ; Àc Streng, conseilkr -nalional,
Thurgovie ; Sulzer , conseiller national , Winler-
thour ; Walther , canseilileir nalional, Laiotiroc ;
Zacbmarji, banquier, Bâle ; Gassunann , direc-
teur général dres douanes, clc. i

De l'caiposé de M. Je conseiller fédéral IMusy,
il ressort que iê budget approximatif dresse
pour il92t ù 1925 bouclerait par un diéficit ani-
nuel de 150 nuillions , sans l'assurance vkillesisc
et invrjVulHè.

Cette déclaration du dhef du Département des
financés a nianifeslènnent surpris 'Tes ouembres
die la cooTéience, qui ne se doutaient ipas que la
situation fill si mauvaise. M. Musy a cilé quel-
ques chiffres qui ont .ujontré qu 'il n'avait rien
exagéré. Mentionnons seulement des dépenses
miiitakes pour 1022, qui sont évaluées à 82 mil-
lions. Le servioe -de la dette , qui est devenu très
lourd, et d'augmentation générale des traite-
ments constituent deux autres éléments impor-
tants -du d&àcif. j.

M. MusJ- a mcnlnohriOôutefois les ressources
Nouvelles qui ipcw.'enl entier en ligne -de
compte : impôt sur les coupons, 20 marions ;
impôt sair la bière ct l'alcool , 20 millions ; im-
pôl SUT le tsiiaic, 30 millions ; augmenlatibn des
recettes, douaniêmcs , 40 milËons. Ci , MO mil-
lions. On doil pouvoir ajouter ù cc chiffre en-
viron 15 manions en simplifiant l'administra-
tion. Nous arrivons ainsi au tolal de 125 <mii-
lons. 31 resterait à trouver 25 miiliens, sans
compter les 40 millions nécessaires à la iréalisa-
tion des assuraiices soçiailçs !

Comment combler la différence ? M. Musy a
énoncé une proposition bardie : D voudrait' mo-
difier les conditions d'aanprtij Semcnt de la dette
en échelonnant l'amortissement suir une période
de 50 à 60 ans.

On voit l'économie réalisée de celte façon,
puisque les 40 millions que le second impôt de
guerre rapportera chiWpie srranbe au fisc pendant
12 si .14 ans pourraicul êlne cousaorés , après
déduction d u n e  annuité réduite, à boucher le
hou du budget au ifteu d'amortir rapidement la
dette.

M. Baibcr a fait awnarqer que cetle solution
élait cn contradiction s'bsoiue avec te texte cons-
titutionnel , qui prescrit J'aiffectabion de l'impôl
dc guerre ii l 'cuiicrtisacopent rapide de ila délie
de jiiqbilisaliom.

1)3418 -la discussiion de Ja question du t'aibac,
M. le conseiller fédéral "Musy a déclaré que l'im-
pôt sur te lalva-c deira 4tne mis sous loil d'ici
<à six «i huit mois.

Kçnderjtf'g , 1er ncptiCfltbiie.
La conlfércnce des experts» s'Ogcan'l à Kan-

dersteg a poursuivi aujoùrcriiui l'exaimien <te la
question relative à une.,forte imposition des
fortunes (prtïèvomcnt sur les- fortunes).

(Etant donne lie «nouvellement <te l'impôt dc
guerre, tous lies participants à la conférence, à
llexccption des socioTisIcs, se son! déclairés op
liosés >à l ' introduction d'un prélèvement sur les
forluncs. L'iiitroduclBon d'un impôt fédéral sur
l'àccroisseaneirt des valeurs, dont île iwoiet n élé
éludié par lé Déparlcmanb des finances, csl
considéré comme inapplicable.

Toutefois .' l e  Département ' des finance^ étu-
diera la question d'un impôt s«r Ses Utinéîices
extrâordinànres et soumettra un projet ana
CbastflarœJ ! "'' ;• ' •

iA l'encontre de H'impôli sur les ibénéïices df
guerre, inlToduil de par les pleins ipouvoirs
l'impôl sur Jes l)éné_Hcics cx-traordinaines serail
réglé par une adjonction , ii l'airrèlé féetérail sui
•lt'.-i impôls de guerre. - ~ • .

Les reix-csciilants <lcs conscrstrleurs oatlioli-
ques . des paysanci et des socialistes se sont- pro-
nonecs résolument pmir cet impôt sur les béné-
fices cxiliraonViiaires. iandTis que quelques Tt-
préscnlants de l'indusl'rie ont exprimé des dou-
tes sur l'effklacité de la perception.

I

Baia iio

Apéritif au vin et çutnçutna

LA VIE ECONOMIQUE

Le ]im do la viarnSe
iNous <aripr»mlons ce qui suit ft un coinimu-

nique «lu Dttparlcinciit de l'écopoireie publique.
Une <fôlégation des Irtiuohers, ; dfs sociétés de

consommation et des grandes boitcJiorios Bell,
de Bàite, * «ité reçue par te .Chef du Département
fédtirail «le l'Ôcoooduic publique, auquel elle a
exposé la situation du urafebé du ifétiail et ex-
primé le désir de voir s'ouvrir la frontière à
l'importation de ia viinide fraîche et du bétail
de boucherie. .

M. iSfchuWhees h râpondu <pie 1as vté!«ri>iaircs
oantonaux, réunis il v n <iuclquiis jours , s'étaient
prononcés résolument ccn*rc l'tmportalion du
bétail de Jïouoh^rie, ù clause du danger d'intro-
duct'iim die ïa; Çivre .afi»htçuisc. L'Office vétéri-
naire fédéral partage cœ orainles. D -est établi
que licjpiiootic a •été propagée par du bélail im-
îiorté. M .est dans Ifet t̂ 

de 
l'agrieiôlure, el

aussi dana ïinlnrÇt dos conisoiumatejjr s, soil
pour ie lià'vHàtllcnient du pays en ilail , sôit pour
notre appcofi'iàonncnient en viande, d'éviter
toul ce qui peul entraver la luWe contre l'épi-
zootie. 11 y n d'ailleurs dans Jos frigorifiques
de Bâile, de Borne ol ûe Zurich d'importantes
quantités "le niande naine, qui'devra tout d'aikird
être iivtie â la consommation. La descente des
troupeaux de l'alpage àugmchîcra aitesi ' l'ôffre
du bêlùB Ide iiorfcbcrie: C'est'pourtpioi'le Con-
seil fédéral ne (consentira pas pour le moment
ft <les importalio_n.s, toui en résentant sa décà-
feion pour «"«.vt-iùa.

IM. Schultlietis si fait remarquer aux bouchers
que les prix île la viande n'ont pas toujours
été en harmonie avec le» prix du bétail, sm-
tou.t à Vftpoque «ù ces dœtiiieire Hâtent eii baisse.
Il esl indiqué que Je pubiic doit profiler aussi
de ia baisse.' ' ', •''• ;i*l;#;̂ ]

En Attendant, Ite Département d'économie
publique compte bien que. les moi» prochains,
ies prix dc la viande ue subiront pas d'aùgmcn-
m lion-
Journée suisse des défa i l lants , & Lausanne

Coïncidant avec le prochain c comptoir
suisee des industries , alimentaires ct agricoles >,
qui se tiendra à Lausanne, il y aura une jour-
née suisse, des détaillants, qui' constituera ' un
congrès des négociants vendant des marchan-
dises' "au détail. Cette journée suisse des détail-
lants aura lieu îles 19 et 20 'septembre. Elle
réunira à Lausanne ,non seidement les commer-
çants de la branche alimentaire, mais ceux de
tous les groupements constitués de détaillants :
soit, outre les épiciers et ' négociants en denrées
coloniaJcs, les boulangers, confiseurs, bouchers,
charcutiers, -laitiers, marchands de beurre et de
fromage, droguistes, marchands de chaussures,
de toileries et tissus, coiffeurs, horlogers, etc.

Le dimanche, 19 septembre, à 3 heures, il y
aura au Casino de Montbenon une assemblée où
seront traitées diverses ..questions d'actualité
intéressant plus spécialement le commerce de
détail en Suisse. '

Ce sera l'occasion de jeter les bases d'un forl
groupement romand , qui prendra contact avec
les organisations similaires de la Suisso alle-
mande.

FAITS DIVERS
ÉTRANGER

A v i a t e u r  brûlé vif
i Uto aviom mEtaiiie Ifa-ançais, piaolié par
M., DescutieS, : mliffetdblai dçs. îogts, accompagné
khi' miéoanidcn Cjrairiton , vienlartt (da Dux eu il
(Iliuitc- .Saône), voniaùt, a ja ' suite d'Hune patwie
de moteur, dtonr iflatvs iiûs dv.c.nps. cn\ie Qtû-
vaiiiii-s-sur-J'Bl.ani: et /Montreux-le-Vieux (terri-
loire "de" Bdîforl). Attrivé à qudqucs inôtieis du
iscï, ITajipaIreia capota et prit îoit. Le nïatièoliail
Ueli fiogis slauSa de l'̂ ppaveiil ou anomenlt où
lodhii-ci ,sie tropirtiil ft enfi-ifl-Mi cirtq mètres 'du
sol. L*«iv>on çllla sldcraser à quolques mùtrei
tlf. (IX, «n ffliaianvcs. >M. Descubes vôùlua JKW-ICT

sacorvrs au mécvr.fv.ièn, (maïs il fut brtiiSé asiez
SériouBdmenil sur diiiiferciKcs parties du coups.
Quant au fitouvre inâcsoidcien Ohàrtion, ï fut
,ciaTl>i>ni'A';.

Déraillenent — 8 tnéa
iLa nuit dernière, va wagon d'un train de

.voij'ageurs a déraillé sur Li ligne *te Sarroe, non
loin ide Gœteborg \siiiM_e). li y a 3 tués et 35
WctSsiés dont plusieurs "grlèveinicnt.

• SUISSE
i,» drame d'avlalloii de Zur ich

Le conps de iM. _S4ulz, le passager qui a été
englouti dans Je tac do Zurich ovec l^aviiateur
Beriea et son appar^i, a été iretrouvé. Le caida-
vxe.de l'ttrtalcur noit ijias encore repéré. Bortea
avait 20 ans et était imarié depub deux mois.
SfûJz avait 36 aus ot était célibataire.

Eçraaé par nne l o c o m o t i v e
L'ouvrier ferblanlier Walther Slreuber, qui

élait occupé aux touVaux de réfection ide la gaie
de ' Kdràffbouse , a été rénimisé' et êdirasé par
uoe locomotive.

fil était âgé ' de 44 ans ct & Jaisse femme et

Arrestation d'an meurtr ier  .
On nous écrit de Li_-gano ï
'Mardi àpTès anidi la police a arrêté, dans un

Sioiis, te -rodiririé Milainii un Italien ' réceminienl
natlirottsé Suisse, qui a tué, diiris "une riie, di-
mancfie soir, ïauihàr^iste " L'Urati, de Parza
(Bes'jin).

Vn volent lateinatlonal
La iKtocc de -sûretlé de Gcnèi'c a «irrêllé um

ndmtnso Aacxa.'ndrc Brfflncr , 2,1 aos, Ho^andais.
refcherclté it Dreifde et ù Paris, où il a commis
d'àniportpnt-s. vois. Cet iwavidu est «SgatettncnS
sî ral-j pir ia T>d>?.kc beilïinoise çomume voôeur
interasation»*. M. a ilLiroti- u<sUnix-.u-?nt un cuAiet
en briConls d'iirjç valmir ite 2.">0,W)0 îiKwtei, J
là taroimè aî'miïi'a.nïle de ScJfuga.

LES ACCIDENTS DE MONTAGNE

"Uns gl'isaie mortelle à Obambr
, 'En deScenlitajiit par «un sentier nie Ohamlby ii
Moirtreua, 'mi atlaolilé d'un min!»tèrc. «!ig}'5>licn,
M. AlWmad i^fah Nafe>-, 34 açs, a fait ,une g)Hs-
sùlde au taï d'aiin rônàier ot s'est tué. ' . ,

Une cbiitt va B»atii
M. JaM) Nienerg*Ht| âglé de 19 ans, origi-

naire de Kiiti (Zmrioli) , élail en cxloureion <Han8
l'Appenzell, ap Sœnlis, en , compajgniç de quel-
ques toulrisWs, .lorspi'ill fit une elrpte ù " ta
Scharboitenalp. On l'e. relevé la çoiodine verté-
bmifie brisiée. D n'a ipas taiiidé ix - >u!ocçe.nl>çr. ' .

€chos de parto ut
U QLOIBE

lorsque lo général Nivelle fut appelé «k suc-
céder au maréchal Joffre à la tête dé l'armée
française ct quo tout lc monde glorifiait les
brillantes qualités militaires du défenseur de
Vçrdup, la .ville do, 'Aille voulut rendre un écla-
tant lioinmàgé à celui dont le pays attendait
une prompte victoire.

Ello décida de débaptiser la place de la
manufacture d'afincs et do 1,1 nommer Place
du Gênéral-Nivelle. f ies plaques furent a com-
mandées. ' ... .

Mais les travaux pacifiques n'allaient pas vito
en co temps-là, en' 6orte que les nlanues
n'étalent pas encore apposées lorsque survint
la analheûreuso offensive d'avril 1917 et que
le 'général'Nivellc dut céder la place au géiié-
ral Pétain. La ville de Tulle se garda de hâter
la livraison des plaqués.

Or, récemment, le général Nivelle, qui avait
été envoyé en Afri que, fut appelé au comman-
dement de la région du Centre, dont Tulle
s"honore de faire partie,
'̂ lorsj la ville au nom léger se souvint de sa

première décision , réclama les plaques et décida
d'en décorer la place delà manufacture d'armes
sans 'plus de retard.

«OT OE U FIN

.— .. Autrefois je gagnais toujours auï
courscU I

— Bt catnmient ? i
— J'y veikfciis de 3a ïimonade !..•

FRIBOURG
, Conaedî d'Etat *

(Séance du 28 août)
Le Conseil d'Etat autorise la commune de

Romanens à dédoubler son école, celle de
Wtlnneyvil à percevoir un impOt, et le cercle
d'inhumation de Siviriez à agrandir 6on #nc-
tiète. '1 "'" "" '¦ ' " - —  • ¦- - -¦¦'- ¦¦¦— s.-,r.

B approuve l'ordonnance de la commune de
WUimewil concernant les baux à loyer et la
-pénurie des logements ainsi que le. règlement
élabore par la commune de Fribourg pour la
perception des taxes sur les spectacles, con-
certs, etc., ce dernier avec quelques modifi-
cations.

11 prend ,un arrêté élevant le taux des sub-
sides pour l'installation d'hydrants.

11 nomme :
— M.1 Alfred Weissenbach, à Fribourg, mem-

bre de la commission cantonale dé'recours pour
Li taxe miliIaire ;

— M»« Marthe Pasquier, à Bulle,' institutrice
aux écoles' primaires de' cette villo ;

— %l. Louis Chbffion , inspecteur supputant
du bétail à Jfoiéa?

l.n goppreggloa da ravitaillement
Nous avons s.ignatlé dfâïl Ba «HSciàon du gou-

vcrnlamlcnt de supprimer lefe bureaux «lu ravitai-
leonent et to service des dénuées à prix réduits.
Vtoifci ia Jcttire ipar JaqudJe le Oonsedlj d-Etat com-
muiiiiquàit ckitte dScisiom aiu Canieili communiât
de (RrUbooirg : " :

Fribourg, le 25 août 192(1.
Utnàteor -le Synldic,

¦ Nous avons i!Tio»meur de vous faire Woonlaître
quie, par tavêlli ̂ to 23 «oftt 1«20, la Ctooseil «Etat
a-'<|iâcnéili Ch suplpicusiian de H'oMilee cnntonKi] dc
r:ivitaîTJdnnenît ; en' consfâ-iuence, Se Bérv&c. des
<tenwéeis'ft |Wix râmks n'existera (pBuss dès ia'fin
du mois -oouiiant; • ] ' ' .

Leu derniers diScoimiptes, Soit ceux du mois
d'août , devront nous êlre adressé? poux le
10 scJptçÇnbne j^, ̂ jg ̂ j.

Nous saisissoms. calte ojcloasàxn jijoiiir "vous xc-
mcrkàar dé rep^ui et ide th. coilaixuratidii qua
vous avez bien voulu nous'donner -ptei^ctemit ' "kss
aniiuÎKS iplénilïtes diirànï' HesqueDles Sas autoriliés
oot AB-dU^jjpèefe 'd'oiçainisèr 'Ic raviDaiCBnlmlent de
la pe|p*ii'Jatioii. Nous savons toutes les il-JEljcuOtés
qui ont HW être siuoimointiécsi, tous les ennuis que
vous nve? êprou-viâs ; c'est pourquoi nous tenons,
afliriSs cas quatre annâes de cotBaboration , ù vous
ex(priin.er (notre vive gnatifeMe. •

VeuiSez agnéer, Monisîoûr le Sjxdic, l'assu-
'«i*3e dte wjte Vsjœfiâîifeai&ja *fctieg«!é« .

' De eomsejlllter d'Etat directeur f
{SigntëJ Emile Saôoy.

IJa srcpp •" !'->• ; <>n dp raiilafflemenl me manquera
paj d'être pénible pour un certain nomlwe' de
ménages pauvres. . '

Sfl'on-swWa que Iles jifosides fédéiraux, Winto-
nàux et ccuniliiiiui-iiux' îV c* ïaimiïcs sVBcvalcnt il
lO ocntJmes par ibitc de Sait et à 24 oeratim»
ipar Wtognaninic de 5«aiin {\<î> centimes pour les
deiix dèrnicri .nteis), cm peut s'imaginer Ja- 'dou-
loureuse wstonse <pi 'auira causée dans les pau-
vres fojws la nouvdDc dc ;a suppression des
ixrcrtributkaiç. oMiddïcs. 14 n'y a pas Jkscan
d'iôtne graotl Gilbiuatcur yoair *se irenklrc cola:ipte
ifes aoniCViuîiïîis qu'anuTa ,' dans le 'jiwi^-c 5>ujd-
get d'uni ouvrior gagnant S à 9 "fr. par* jour
ipour six ou hilil bôSdhes â nourrir, 'Ja Itoasiic



soutfaiiie, .du (jour ma :<it%tettiizt'm, de 10 Oeotimep
'par lilre Uc fait et de 15 centimes par kilo d?
pain. Si l'on y ajoute l'augmentation projetée du
prix du Claii , ititc&ainjc pair îes (producteurs pour
te l"' oetclbre, on conviendra «pic ies pjMfc> ec-
tivesi ne soart ^ 

pàa ; 1res «gréaîiites pour, tes
gagne-petit, à *l'tenftnôe Kte l'hiver.

] Nouas reviendrons U'aiikw* sur l'ujctivillé
l .ierifaisarile kles sen-icçts «te .iwiteilamcnl du
canton et de lia vite ite Friltount.

Dam lion paro-ltaes

Le 12 septembre, h paroisse dc Mannens,
dont la générosité en l'oceureBee •mérito d'être
relevée,.in.augUÎWa un : o.rguc .sorti des ateliers
de %!.. H. W<rif-Giusto, ,̂  Fribftiirg. La.bénéijic-
tiqn de ce Vfil .instrument de vingt-deux jeux
sera faite.,.par Mgr Bsisely^, If" Fr.êviH de
Saint-Nicolas , qui prononcera l'allocution, de
circonstance. A da grand'messe, à 10 heures,
la Cécilienne paroissiale exécutera, une messe
dc Mouerer, pour chœur, d'hommes,-orgue et
instruments à cordes. L'après-midi, à 2 b. y.,
on inaugurera l'orgue par une audition de
musique ' religieuse, des " pièces d'orgue et de
chant, ime cantate avec orchestre à cordes, au-
dition qui sera suivie du Salut au-Saint Sacre-
ment, ..' ' ' '.,' ., .

Tireur» frlboargeol*

Le dimanclie, 29 août , a eu lieu , dans lout
te Canton le concours.aatttonàl dû•%, sous la
présidence des cçuiùtés des Fédérations des
districts. Inorganisation du. concoure, ,» rencon-
tré de sérieuses dificultés provenant de la fièvre
aphteuse ; il en est résulte pour plutsiieura dis-
tricts maie sensible diminution dans ki \iterti-
cipation. Malgré cela, el grâce à l 'appui ,à» Sou'
veruament et aux mesures prises par les coiiii
té.s des fédéralioms, le concours a parfailemçnl
réussi; certaines sections ont réalisé de sen-
siMĉ  progrès. ,,

Voici, pour le moment , les résultats du dis-
trict dia la Sarine. Celte fêdénalùiin , grâce aa
zèle de son président. M. G. Schneider, a
presque doublé son affectif. Les n^suHats de -son
tir sont très satisfaisants. Une partie des sec-
tions tirait ù Jtosscns ; l'awlire, à Fribourg. En
fficheux contre-temps a empêché an boo nom-
bre dé tireurs de la ville de participer au con-
eoiare. En effet , à la demande eles aulorités, le
tir a été clô.lwé aux Neigles ù 1 b., ofûr d'em-
pèclfcr toute ôc'ciision de conflit entre le inonde
ilcis .lirours cl celui des manifestants socialistes
du cortège de d-invaaictfie. Malgré cela , la Soctéti
de tir de la ville de Fribourg. prenant part S
un concours cour la première fo» dcpulsi sa
lëorga-M.sation, a, malgré son effectif Téduil ,
obtenu un -résultat qui la place non Seulement
ù la tète de la Fédôratiçin de la Sarine, mais Jui
assigne 'dé be'auçàup Je premier 'rang cn têle de
(toutos les sociélés diu canton.

La So-ciétô de Lentigny, entrée dans te giron
cantonal depuis peu de jours, a bien vouiu, -mal-
gié l'afbsence denliroineiment , prendre part ou
cur.-oouirs.

'Les sèctiwis se sonl classées'coinme suit î
\re catégorie. — Concoure difficile : '
4° Firibourg, Société de tte <$e la ville, 62.27 p.

(couronne de laurier) ; 2Ù Treyvaux, Les Mous-
quetaires, 59.87 poinls (laurier) ; 3° Vinstcr-
ncnven-Ogoz, Société (tes carabinwrs du Gi-
bloux.' »2.77 ,p. (lauirieir). . '

/|«c aatfgoiie. — Concours moyen :
1° Lo iMpùret, Société de tir, 56.933 p (lau-

rier) ; 2° Fribourg, Société de tir niïlitairc ,
^5,<M> p.' (làvrier) ': 3° Itossenis, Société dc tir ,
52.44 p. (laurier). 4" Arconciel , Lés carabiniers,
61.266 p. (couronne dç cHÇne) ; 5° Los'sy-La
Corbaz , 48.8-1 p. (chêne)-; 6° Prez-vens-Noréa*,
48J2Î4 p. (chènie) ; ' 70 Mairty-k-Grand, 44.85 p.
(chêne) ; 8° Cottens , U4.Û77 p. (dh&ic) -, 9° Trey-
vaux, Militaire, 43.636 p. (chêne) ; 10° Lentigny.
42.0(1 p. (chêne) ; 111° Fribourg, Société de; tir
ouvrière, 33J388. p. (chêne) '. "[

Non classé : EçtivilKcns-P-asieux, quà n'a pu
concpiuriir. cn raison de la fièvre aphteuse.

Yotei'lfs menteurs résultais indwiiSudls, avec
ccwrofune (maximum idesi poSints 72) :

12. points : M. Edouard Jamtz, Fribourg-Vilte ;
70 p : MM. AuguMe Stucky cl Georges Corpa-
taux , F.ribourg:VilPe ; 69 p. : MM. Walter Wid-
mar ot Lpuis YerSy. Tmcyvaiux-'MousqiKtaircs ;
68 p. -: Mai. Frite Stucky, François Serborio,
FenKiiid Jlaxring, Jean Ducrest , Frite lAndrisl ,
Fr&ouTg-Vilte, et Auguste Seàûeffar," Fribourg,
Société de tir uniataire ; 67 p. : MM. Al phonse
Andrey, FriboUrg-ViUe, ct Ignace Pasquier,
Trej'vaux-Mousiquetaikes ; 65 p. : MM. Louis
Comte et Louis Chaïdiracl, (te Friboung-Ville ;
Raymond Yeriy, de TTeyvanx-Mouisquetaires ;
Lucien Descloux, de Hassen»; Jîippolyte Ri-
chard, du Moureii; 64 p. : MM. Georges Schnei-
'iter, René Gross , Emile Piot , de Fribomrg-Villc ;
.losepîli FTCV , de Fr;i)oraTa-Sociéto it tif nvfti-
tiiiré, et François N'icla&s, ' de Voistemcns-cn-
Ogoz; 63 p. î'Mfcf . Amédée Schneider, ADoyj s
¦Mcirwly et Lucien Ochsenbein, ' dc Frîbouirg-
Ville ; EUe Missy et Aimé' Bord , de Vuistefncns-
en-Ogoz ; Jean Bourguet et Joseph Papaux , de
Treyvaux-Mousquetaires ; 62 p. : MM. Alfred
AOdreyi de Rbssens, el Jc&n Rappo, du Mouret.

i Kénnlon sport lvo
On mous écrit :
Dimanohe prochara, 5 septembre, la Sociélé

de gymnastique l'.tna'cnne offrira au public de
notne. ville, 'dans te vaste emplacement du Parc
dfls Sparts, à Perolles, un spectacle sportif. Da-
te mia tin, après- Ja messe il y anwa un concours
de <te49emeut ' pour Ira membres actifs, cl ,
l'après-midi, dès B .hçurcu, dies production? aussi
intéressantes <jue variées : ' champi-Mir-at aux
engins/ Wttcs , stçiepk-chase, clc. Nous cilor.̂ ,
par exempte, iun « .gymklraina » powr pupilles
des deux sexes. Ce .match, mouveau pour Tri-
Ibottrg, colnijpraJl àes. jeux en plein air. 'con̂ po-
st'B de concours où l'on fait assaut d'inrvention
et de fantaisie, et qui ont toujours cu partout
Ineaucoup de succès. Le g>-mkliatia est une sdrlt
de colilloo sportif dont Timppivu cl la cocasse-

ri» sonl bien /ail» peu-r imeltae en jote pelils cl
grands. Une quinzaine dc courses, saus diffé-
rentes forints , ^n composeront le swjet princi-
paL Dos.tôcoinpcrases seront; distribuées -aux
gagnants. ;

Pour les ,'<Iéta(!b; de cetle petile ifèle en liçin
air, consulter les anncuiees et les .' 'programmes,
qui seront publiés cm jouns prochains.

l.n i iùvro  apbten«e
Nouveaux cas signalés depuis samedi,

28 août : . 1
' Sarine : Corminbœuf, 5 étables, 88 grosses

pièces bovines ; Eçuvillens, I étable ot 8 pièces
bovines ; Grolley, 1 étable ct 10 pièces ; Auti-
gny, 2 établee et 32 têtes ; Cormagens, 1 étable
et 16 têtes.

Singine : Ueberstorf , 3 étables ct 21 grosses
pièces bovines ; WQnnenwil, 1 étable et 7 têtes ;
Guin, 2 étables ct 22 têtes ; Bœsingen, 1 étable
et 10 têtes.

Lac : Wallenbuch, 1 étable et 10 têtee ; Cour-
tepin, 1 étable ct 20 têtes bovines ; Ou3cheI-
muthiie-Grand, 1 étable et (i Çêtes; Onuef,
2 établcs 'ot 28 tôt» ; Morat, 1 étable et 7.têt» ;
Courtion , 1 étable et G têtes ; Misery, 1 étable
et 3 têtes ; Agrimoine, 1 étable, 4 porcs et 5
chèvres ; VuiUy-lc-Haut (JJOtiert , . J. étable et
2 têtes bovines : Cournillens, 2 étables et 40
têtes bovines.

Glane : Berlens, 1 étable t 13 têtea bovines
Broyé : Russy, 1 étable et 8 têtes bovines

Saint-Aubin, 8 étables et 79 têtes bovines ;
Dompierre, 1 étable et 12 têtes ; Gletterens, 1
étable et 2 têtes.

Nouvel!» communes infectées : Courtion ,
Misery, Wallenbuch, Vuilly-le-Haut et Glette-
rens.

Snr noa pins bnniea cime»
Depuis diinancihe un fanion (flotte au 9ooiïnict

tic ix dCUxièime pointe <tes IHwxliVes.. cimes des
fcasUosen. Noos ajppreno&s que ce faniion a éte
(iiiaiaé lû-ilvaiut par trois jeunes .alpioi_Sl«i fribour-
feeois , MM. Eraiesi FrogniJ-re, Qaûdide Wœber
et .Pierre WiiucMer, de notre s-Jiie,

. Xo» olimiBon»
La 4.m" édition (6"» mille) de Nos chansons,

depuis longtemps attendue, vient de sortir dt
presse. Elle est en tout semblable aux précé-
dentes, sauf qu'il y a une quatrième strophe
au chant si populaire du Vieux chalet. '' ¦"

Comme pour les premières éditions, c'est
l'auteur lui-même du recueil, M. Ho professeur
Ikivet, à Hauterive (Posieux), " qui reçoit les
commandes.

Souscr ipt ion»
ponr la chapelle dn Sacré Cœur

de Poslenx
•Anon̂ vne, b ix. IT- Anamjin»cv ,l fr. — Une

domestique de Ohavannes-tes-Forts, 2 fr. — Ano-
oprac. pouir obtenir une guérisioti, 2 tr. — Ano-
njfrne , do"Bii*,"10 fr. '—: Anonijinie, de Domildi-
dier, 5 ïr. — Produit des tirdires de la Librairie
C-atShottquc. 23 tr. — Anoivjnne, î»OUT actions dc
grâces, 2 fr. — Anonyme, de Belfaux, 2 fr. —
Deux anonijimcs, pair "̂"" ' vtdiy-iRcSsicr, po»ir
grâces .demandées, 4 fr. '— Auanjtme, tle 'Féti gny,
la XT. — (Manoel Bovliud, pour le tabornatte,
pour grâce obtenue, 5 fr. — An.onjinve ^ idç.,Pooi-
llliaux, pour être présenté de ia fièvre oiphtcusc,
10 .fr. — C L., de Bulle, pour obtenir une guéri-
soo, 5 fr . — Anoinjlme, ide RueynM-Trcyfuyes,
pour obtfcnir Ues grâces, 5 fr.

Anonyme pour grâce oblcoue. S , tr. — Ano-
nyme pour obtenir une guérison, 5 fa. -7-' Ano-
nyme de Neyruz, pour le Tobema'cSe, 2 fr. —
Anonyme de Mannens, pour une guérison, 5 fr.
-— Anonyme d'BcuviHens, J0 fr . — Anonyme
de Grattavache, pour le Tabernatole, pour obte-
nir une guérison, ' 5 fr. — Anonyme de Fri-
bourg, pour giiuv obtenue, 5 fa , — M. Fores-
tier, à Berne, pour obtenir des grâces, 5 fr. —
Anonyme, en' recobnioissian-oe, 20 fr. — l'ne dame
d'J2cimïtens, pour qu'on soit préservé Ide la fiè-
vre apbteuise et pour obtenir une 'grâce, 10 fr.
~- ErnSe Torche, Châtonaaye, 3 fr.

Les tfoos peuvent (ire envoyés à Mgr Esseiva,
Bmo Prévôt ; à M. Favre, réïérend curé à Ecu-
vi'lens-Posieux ; à Ga Librairie cutliti'.que ; au
Bureau des Œuvres «hi Sacné-Cceur, 249, ru» d«
Morat ; ou versés au compte de chèques lia
64, eribourg. 

Sonacrlptlon ponr Iea CHtbolIqnca
dn dloceae de I<tnx

Anonyme,' J. À., .2 fr. ; M. perroset, admi-
nistrateur, 10 f r." ; anonyme, 1 f r. ; anonyme,
2 fr. ; paroisse do Bussy, 25 fr. ; anonymes
d'Orsonnens, 7 fr. ; M. Schorderet, curé 4c
Sales (Gruyère), 5 fr. ; paroisse do Masson-
nens, 62 fr. ; paroisse de Lentigny, 42 fr. CO ;
anonyme, 5 f r. ; MŒa veuve Çari&çb, Chltel-
Saint-Denis (50 fr. français), 21 fr.

Egllae dn Collège
Domain, premier vendredi du mois, à 7 h".,

communion gtoôrî le en l'honneur du Sacré
Cœur do Jésus ; bénédiction du Saint Sacre-
ment.'Le soir, h 8 h., instruction, consécration
au Sacré Cœur et bénédiction du Saint Sacre-
ment

Garde d'honnenr
l'our cause do réparation , les exercices de

la Garde d'honneur auront: lien à l'égliso des
Ursulines, pour le l,r vendredi _ de septembre,
suivant l'ordre du jour suivant :

! 7 h. 30, messe suivie de l'amende honorable
ct de la bénédiction du Saint Sacrement ; 5 &
du soir, réunion mensuelle des associés do la
Garde d'honneur , sermon , consécration , béné-
diction.'

; Lc Trèa Saint Sacrement restera exposé toute
h journée.

SOCIÉTÉS DE FRIBOURQ
Cterih'or « Chaur mixte de Sainl-Iean > . —

Cc soir, jeudi , à 8 h. %, reprise du répétions.

NOUVELLES DE LA DERNIERE HEURE
1 r , j %  ie" ".JL.*â A .  "*= - '%¦ yr \ \  - r - r

L accord franco-belge
-' »«i i i i .>

Paris, 2 septembre.
(Ilaoas.) —Le /our^flj.pnécise <pat, au cours

île -tentretien qu'iUs (forma «voir ideniain, v^n-
«InVli , à.VeraaiUc», >Ri^.-.MiÇkTBiiid et Dç&içrojx
exannnerunt les "basas tle «'accord i5conoauquc
qui doit unir îes intérêts français et ta inHéréls
ItelgM, ootaOaitèm en '•oe. qui concerne l'êcbamge
'.Ju tihariwn, da fis-, ¦ «*c., el lç» quasliims
lioasmèrfs. . '. ¦

Déclarations de H. Simons
Berlin, 2 teptembre.

( W o l f f . )  — XL s¦ ¦i.< 11,; . ni. ';! - re oUcrnand des
(affairer* étrangères, a fait «pielptes déclarations
I» la séance de 3a connnission des affaires éto^n-
gèrer» gui .a eu iieu itier, mercredi. 11 a. notam-
ment réfuté «U recisfîé les propos qui lui ont
été Attribués à « 'occasion ..'_• la ;¦

'.¦; n>¦!::. - : 1:
dans m presse suisse et italieiaie de deux :nter-
viewi» oceoiMlées par "lui.'

XI a également porté-de ---i poEtique de neu-
tralité de l'Allemagne, la seul,  qui convienne dé-
sonnais. Le gouvernement ne suiise pais la
France, , en ce qui coiiccroe la reconnaissance
du géméral Wnangd. Il est faux que l'Allemagne
ail conclu un traité setret avec 3es Russes, pas
plus qu'avec -les Polonais,

les récents irii-Mcnls de Breslau montrent
crtnbien l'atniospWrè poïliqiie d«Jmeure ora-
geuse.

1L2 insnistre aborde oiissi fa queslion de tex
conférence qui doil " avoir «ieu à G<mève.

BI. Simons. direcleur ministériel aux a/Iaircs
élrangères, dirige îes travaux pré!in*jia ircs.

lA/près. quelques questions posées par divejrs
diputés et auxquels M. Simons donne réponse,
on adopte finalement, oootre 3es vçis des indé-
pendants, une proposition Haussmann, démo-
crate, invitant le gouvernement à réunir une
Iktcuntentation irréfuta_Ue sur les excès du pou-
voir polonais cn Hautc-Sitësïe.

Berlin, .2 Septembre.
( W o l f f . )  — A d 'issue de la Séance d'hier, mer.

rrédi, de la commission d«s affairœ ét_rangèrcs,
qui s'est prolonglée fort tord dans ia soirée» 1e
chancelier du Reich'il ©omsoqu<5 plusieurs.dépu-
tés connaissant particnUèrefaient bien les condi-
tions de la Weaile-SŜ tt.

La Pologne et l'Amérique
Washington, 2 septembre.

(Ilavas.) — On. cr»it savow que 4a répons*
polonaàsie ù la récente nofp de M. Coiby, ré-
ponse qui vient de payverar à Wasliington, dr!
que l'altitude adoptée' par"Aes Polonais tat dic-
tée par des coreMorationi stratégiques.

(Toul en se 'déclarant d'orcord pour êe désii
tntaifesié par llHméàqne «i)r. V qaestion de
respecter le teirhaire «issie, la répcfase dç Var.
soviie 'faH remarquer que la Pologne evt obfigè*
de . tenijr comple »ies sérieuaes coasâguences qui
pocTraient rréultar dc Tairét de la contre-
offensive sur la ligœ Exée, «ans que des garan-
ties satisfaisantes eussent été obtenues du gou-
vernu-nient des soviêtsV""

La réponse poilonaige attire enlin l'alfen'ion
s(ijr te lar.l que H frontière de la Pologne a été
«iolec par Vs IbokihévisUs. en déph dç la de-
npande que le gauwriM»menl. britannique avait
faite aux «soviets d'ainMer leurs opérations aux
frorvtièrKe cthnograplriquies.

Wftijbifigioa, 2 sepfehnWè-
(Hflixts.) — M. Coiby annonce qoe le gouver-

nement des El*ts:Unis consodèic !a réponse po.
lonaisie comme enlièrement satisfaisairle.

Japon et Etats-Unis
Xem-York, 2 'septembre.

La conférence «nt-re le isdcrétosre d'Elat
ICoibiy et l'antatiasisadeur japonais a cootinué- Ce
damier o déclaré que des lois califarmennes in-
terdisent aux colons japonais fâchât ete domai-
n«*s, el que les ireila_tk>i]& amicales étaient com'
promoscs entre les denx BlMs. En conséquence.
Ile Japon ne peut accepter lesdites ixs.
Les Etats-Unis  et l 'Amérique centrale

A'eu>-l'orlr, 2 scpfembr .c.
Des intormatioAs .'de TAnjériqwo centrale an-

noncent que ias Etats-Unis s'opposent oùvcrte-
nvent il 1 union politique desj pétebes répu&iques
de l'Amérique centraÂe, bien que Wàjftiiïngl'oti
ait , en son teunps , exigé l'union.économique de
coi Etats.

Les pourparlers
aveo les délégués de Fiume

Fopre, 2 septembre.
. lies délégués -de Faune ont quàlté'Rome tout
fe Sait d&ititi-sioniKJs àxx TcsuVtat de 1» confé-
rence aiicc le gouvernement Mafiicn. L'un des
délégués a déclaré avoir lamplcs^on que M.
GioSKà a l'intention de se déséidéressor de l'af-
faine dc Fiume.

Au parlement serbe
BàgrQde, '2 septepibre.

(HavcÇ.) — A ia -séance chi Bâillement du
1er septembre, M. Vesnitch xy .donné Içcrtune, au
nom du gousememenit royail, "d'une déàUuraition
disant v.c::~:n:iK'ri '. :

« Le' gouvernement qui se présente aujout-
dHici diffère très peoi du précéçknt. Ses iprc-
mtières lâclKs s«ron* les élections, riilaiioration
de .la constitution, la eo'-Utàon ^e la question
agraire, de ila qucMion adriâSquc, et celle du
conflit aUbaiio-yoiigo-siavc. » -

Les Français au Maroc
. Mekncs, 2 septembre.

(Ilaoas.) -r- Lcs-oocnhats lîvrft,- par le growi>e
mdii'e «hms la n«ion d'Iiiirt ont vtk'i narticu-
lièrcuiçnt yiodents. ' LViûnsnâ' a attaqué à pt»i-
sieiKis;rcprises jcsqu'wu coeps à couçip. Il a étô
repoussé ania de ilocivies pertes, ' qui ne ' sonl
p<t;>eiilj.int ^xis eiscone exactement consistes. Le
groupe moiiite a pertln te» càiciçr ct 20 haiianas
iM; 17- wr« ort etf UcsésT;.. . 

'!'
;;;̂ ..

En Irlande
Dublin, '! Septembre,

(llavai.) — Cinq agents dc police qui ae ren-
daient au tribunai lie Bcûlaghaùereon ont été
attaqués par uwefcande de sciixanle hommes ar-
més,. U«. agen» et un civil ont été lues, un aat'xe
agent grièvement fctessé. *

Dublin, 2 Jept)embrg.
(llakts.) — Les prisaniners «im-leiotTS qui

ttûfijenl la grève <le la faim à Limerick ont élé
remis en liberté sans condition.

Désordres en Bavière
Augtbourg, 2 teptembre.

(Wol f f . )  — A l'cKca-iion d'une dômonstra-
lion, eac foi£)t étorenc s'était massée de-vanl
CIIôtetrde-yi Ge. Vu pftice àc ~ ~çùreté,:.en. guis*
d'avertissrtnent, fit . joi»r les aritraifllettscs. L3
-foute, prise de -pamique, se dispersa. On siffiale
(plusieurs Messies et deux tcès.

Kemal pacha
Constantinople, 2 teptembre.

(Ilavas.) — La nouv-rfOe d'un attentat contre
M-islaipha Kccnad pacha n'est pas conifinraiéc. On
le (Et stnptaaKat-aîité,' parce qU'H est «oiiffranl
de 'KL malaria.

Licenciement
de l'expédition américaine

Xaô-Yorl:,' 2 seplembre.
Les dernières imites de l'aimée aiméricaiiie

envojve au secours des .Vtiés om été HJcenciâei
hier, inercrQdi. Le général iVc-siiing a annoncé
son intcnlicji àe pmuire «a retraite.

Le nonce de Belg i que.
MHan, 2 teptembre.

¦ Mgr Nicotra," racoce apostolique à Bruxeflés,
es* orrisé hiw, mercredi, i Milan. U a rendu
visite ou candinal-areliev^qué et est rtparti
fltier soir dtâà-

Les métallurgistes italiens
Milan , 2 Septembre.

Dans « 'agitation des ouvriers métallurgistes,
ia situation est statiancaHe. Les otfvricrs con-
tinuent à oWcuper îes éfctliiSsManenls.
, L'iœ .nkaxton a eu lieu ix la Ghambre du. tra-
yaii, .ctKrjpreraant des reprôsentaots des Cha:n-
iires de travail <te Milan «t ide ia. provinice, ainsi
que du parti socialiste pour examiner. la
situation.
.» On a difcidé <te nounincr «tes caininisskins
"dtargées de so tendre dans te» iobriquis ooeu-
¦ji-«s par ios ouvriers «nour iuaer de tïtat des
•Choses. On a îDaibo»é un titan d'action i«é-
i-eganl une iuJerventicnj ésvntU-Se «te mnTJers
vîes autres fabriques cl >des paôisuns dans
Cagilation..

Turin, 2 septembre, .
Dan.; ime -rëunioii très Jtrh'ec qui a eu iieu de

rouit, te rqpréscntonts des $ûu_i grands étaWis-
WBfcafl ont dicklé de ienner oas derniers,
«ans méamiioins donmer à ces mesures un carac-
tère dc tdck out f onnrô.
' Lçs étaitliisemenls devaiait se fummer dans
«*a ruatkaiç dViier,' jnai» Jes ouvriers ont forcé
t'enavj? de- quetiques-uns. Dans d'autres, 5a
•rtiourverture a eu. iHunt à la suite d'accords entre
Ces Hiilttstricfs et te ourrierB,
¦ Dans les grandes .fabriques do la Société
Fiat , «jui occupent environ 1Q.000 ouvriers, 'J
s'en cet pdéscntû 2000.

Le préfet a cu une longue entrevue avec
M. Giolitti , qui avait quitté son Jicu dc villégia-
ture pour se rendre à Turin.

Les grèves américaines
Xciv-York, 2 septembre.

1 Le grève des transports de BroaHyn slétenld
¦maintenant à 90 % des ouvriers. Les. ouvriers
de New-York .se déclarent préis à soutenir ceux
Vte Croohljii, ce qui entraînerait fl'arrél cotnpfel
de toutes "les affaires.

Aieu>-lt>rj> , 2 Septembre.
Les leadors mineurs espèrent que la décision

de 'M. Wjlson sera acceptée sans que J'on en ar-
srOve à la grève. Ils reconnaissent cependant
qu'il règne un vif mé contentement, notammait
dans te*bassin de Pittsburg.

Les denrées alimentaires
et les femmes américaines

New-York, ' 2 Septembre.
Les femmes, organisées .<?Rt c«>mniçncié ant

campagne, avec un programme tendorat essen-
*ie_lkmcnl à la réduction des prix des denrées
alimentaires.

Librairies fermées à Vienne
Vienne, 2 septembre.

En raison de la grève des commis libraires ,
toutes Jes -Ulaairics sont restées foimdos, hier
mercredi.

L'exploitation des sources de pétrole
New-York , 2 septembre.

(Havas.) — Quoique ia réponse du gouverne-
ment britannSque à la note américaine cteman-
darat des rnfformationis quai* à la pcflitiqve an-
glô-fTançaisc en Asté-Mineurc au sujet du p-e-
'jroie se 60Ù trouvée imuliléc en transmission, au
point qu'eKe est à peine compréhensible, on
croit poiwoir cn déduire i'a&surâncie que le gou-
vernement britanni que se propose dadanâùsitTicr
los pays dont il a la ciiaircc ' sans acconvter dc
faveur queteonque il aucun gouvernement.

L'industrie allemande
Washington̂  2 septembre.

(Havas.) — On a pcfcCSé un .rainport .àffmieî
•disant qu'en vue de reprendre Je occnm-crce
avOc JVtmanger, Uyiknnagoe erfixtie eh Ançtv-
temv et aux Etals-Unis le sunpTjus de ses mar-
clÉindrscS inffléricurei i vil prix. S<fon ce rap-

|K>rl. ies auarc5Ku»BM.N ext̂ orlécs en An#etenre
sort manquiKS < rubrique en ABnérique t , ten-
dis que c<lt«j eirvcçte. aux Etals-L'ais sont
'iS'gnC-es cotetne faltriquàe-s en An^elerre.
< . Cette lactique, 2'joute le rapport , dfticnldite
la fabrication amnéricaine en An^Btcrre et 3a
fabrication «niaise eu Acitc-riqu?. •

Dans les imprimeries de Londres
Londres, 2 teptembre.

(llavtu.) 'TT Le*.-, propriétaire de journaux
ont SaiRé tar ultinahinn disaait que, si les impri-
meurs tt'ool pas «pris le travail vendredi -pro-
<3pin, lm ioek oui général sera déclaré par
iews te 'journaux en déJvors de Londres.

Pérou et Chili
! \ew-ljcLtk, 2 septembre.

On niaixlc du Ciiïi qwr Ce Pit'voa rassaroMc
aux fpontièr« du GhC une arênée de
35,000 hwnbxs-,

Les grands che f s  des Alliés
Berlin, 2 septembre.

(Wolff,). — On .manile de Londres à plu-
sieurs journaux que MM. Lloyd George, Gio-
litti et Millerand se rencontreront à Genève le
24 septembre. . • .

Les desordres de Francfort 1
Francfort, 2 septembre.

(Wolff .)  — A la suite des rencontres signa-
lées (voir 2mf page), les comités des hommes
de confiance ont décidé hier, mercredi, ia grève
générale.

Les syndicats ne répondent pas à cet appel.

Etat tml de la 'nue de Friboazg

Décès j
12 août. — Strilt, Jean-Joseph, veuf dc (Louise,

née JUkny, agricu&teur, de Tavei et Pribourg,
C2 ans, à Tavel.

I l  août. — Gite, Georges, fils de John, ingé-
nieur, des Elalsi-Dnis d'Amérique, né à Bagnères-
de-Bigctre, iA ans, Charmettci, 2.

li août. — Godp^ née Cuwnin&œuf, Marie,
veuve de Didier , de Domdidier, 78 ans, Piace du
Cdlègc, 8.

I l  août. — Weber, ATHOIJI, époux de Marie,
née Jlediger, admaiistrateur Ides Postes, de Slaw-
fen (Argovie), 63 ans.

Boscluing, Max , fiis! de Pfailjppe , et d'Adeiine.
née Heiui, étudiant en chinie, de Bdjegank,
23 ans, me idu Pont-Suspendu» 92.

OberVIammer, Marié, fiile de Oiories, et de
PliUamàne, née Ac-bisolver, de Hôrsidiiog (Autri-
•Urtei, Î8 ans, P_kn«3ieJri8êricure, 263.

IS août. — Ghardoisnens, Frasiçois. fi's de
Jouqnes, de Daaid'idier, klocnestiquc, à Guin,
Ct 'uns.

20 août. —îlotzeUer, Jascpb. époux de Léonie,
née Manro, empJoçé He banque, dé Pribourg,
.Saint-SjlhcsAre ct Tinterin, 31 ans, Beauxcganl,
37.

21 août. — CondiœcJX. .Jean, fus de Jean, H
Ite Catherine, née PiHoud, manasuvre. de et à
GbâtcC-&aint-Dcnis, 87 ara.

23 août. — Casser lErwin . fHs de Gottfried, el
de 'Madeiekie, née Gasser, de !'.;:• .: '. ¦¦ c; (Berae),
1 an , rue d'Or, 87.

Blanc, lUntofjJie . Hs d'Arnold, et de iLoui sc.
née Liaudat, de Pribourg et Ccotrières, 19 ans,
à Châlûi-Saml-Denis.

PiEer , Henriette, file de Marc, el «te Mélanie,
née Lantbentann, de Pribourg, 8 ans, Grandes
Itacnes, 66.

CÀLËKDSIES

Vcreircui 3 septembre ...
Sr.lct  OAB1S, c o n f c ï n c u r

Ŝ iint Garisi fut éy*que de Sion.-Om t'invoque
contre les dpiiocties.

Chances K Tae de la Bourse M G OBITS

Le S septembre

Demanie OSre
Paris 41 85 43 85
Londrea (Hvte at) . . . .  îl 50 M 90
Allemagne (mare) . . . .  11 80 12 80
lblle (lire) 27 90 28 90
Autriche (cooroone) . . .  2 30 3 30
Pngne (couronna j . . . 9 60 10 60
Niw-York (dollar). . . .  585 625
Bruxelles 44 50 45 50
Uaârlà Ipeset»). . . . .  90 60 91 60
Amsterdwn (florin). . . . 193 75 194 75
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TEMPS PROBABLE
ZiirîcA , 2 septembre, midi

Ciel variable ; température en hausse ;
encore quelques ondées par zones.



Madame Louise Mettraux et ses enfants :
Marie-Madeleine et Heuri, à Neyruz ; M. et Mme
Pierre Mettraux, si Vienne ; Mlle Mathilde Met-
traux, à Neyruz ; M. Paul Mettraux, à Londres ;
Sîùfc .tf, M. fianas-XeUraus et Jam'ùle, h Po-
sieux ; M. et Mme Charles Mettraux et famille,
(_, La Tour-de-Ti&me -, M. et, Mma Urbain. Met-
traux et famille, 4 Casablanca ; Mlle Marie Met-
traux, à Lucerne ; M. Théophile Gendre et sn
famille, ù Neyruz ; Mme veuve Fernand Met-
traux et sa fille , à Neyroz ; M. et Mme Victor
Gendre et sa famille, à Neyruz ; Mme veuve
Sudan et famille â Epagny ; lee familles Vion-
net, à Vaulruz ; Dévaud ot Jonin, à Fribourg
et Orsonnens, .et. les familles alliées out la
grande douleur de faire part du décès de

Monsieur  Etienne METTRAUX
Buraliste postal

leur cher époux, père, grand-père, beau-père,
frère , beau-fils, beau-frère et oncle, décédé à
Neyruz , le 1er septembre, à l'âge cle 68 ans.
après une courte maladie, muni des sacrements
de J'Eglise.

L'enterrement aura lieu à Neyruz samedi ,
4 septembre, ù 9 h. _K.

Cet aria tient lieu de letire de faire part.
Priez pour lui.

¦T 'ErTO» I ¦ ¦ ¦ ¦¦¦ 

t
Monsieur - et Madame Jean JEbischer-IUedoz

et leurs enfants, ainsi que les famillee alliées et
pareilles, ont la douleur de, iaire part à leurs
parents, amis et connaissances de la perte
qu'ils viennent d'éprouver en la personne de
leur chère et regrettée lille et scour
Mademoiselle Philomène Aebischer

Enfant de Marie de Saint-Nicolas
decédée le 1er septembre, à l':lge de 20 ans.
après une longue e\ cruelle maladie, courageu-
sement supportée, anunie des secours dc la
religion.

L'office d'enterrement aura lieu samedi ma-
tin , à l'église de Saint-Nicolas ; départ de la
maison .mortuaire rue de Morat, 251, à 8 h. 'A.

Cet a via tient liou de lettre do faire part.

L'oîfice de septième pour le îepos de
l'iime do

Mademoiselle Elisa SCHMUTZ
sera célébré à l'église du Collège, le samedi,
4 courant, à 7 heuree 'A

t
Monsieur et Madame Georges Emery, phar-

macien , à Bienno, ont la douleur de faire part
de Ja inort de leur -cher petit

JAC Q UES
enlevé à leur affection à l'âge de 7 mois.

L'enterrement aura lieu à Bienne, Je vendredi
S septembre.

t
Lc Conseil paroissial de Mézières a le regret

dc faire part du décèa de
Monsieur Jules DUMAS

Président de paroisse *••
décédé le Sl août.

L'cnsovelfesemeut aura iieu à' Méîièrcs, le
4 septembre, à 9 h. , 'A. i

t " ~ 
L'office de septième pour le ropos de l'àme

de
Madame Maria SEYDOUX

née Bossy
aura lieu , à Bulle, vendredi 8 septembre, à'
9 h. a.

Enchères de tableaux
On vendra aux enchères publiques

vendredi 3 septembre, à 2 henres, à
la rue de l'Industrie, 2, des tableaux
anciens, à l'huile et miniature.

mr A VENDRE
20 porcelet» de 4 à 5 mois.

S'adresser à l 'Institut Si -Nicelas ,  à Drognens

ïîi ï MiiiËiË
La soussignée a l'avantage do porter à la connais-

sance de son honorable clientèli ct du public cn
général qo'elle a ouvert , à partir du Ie' septembre, un
ra»i»»l« ** iitoirt t,\ Ccomugft avec débit ds
lait h la t«» «ici Pont i tt« y. « miu, 10* Ua face de
la maison des câbles).

Par une marchandise toujours fraîche ct de pre-
mière qtialllô , elle espère êtro è même de satisfaire
tous ses clients et elle les remercia pour la confiance
qu 'ils ont bien voulu lui accorder jusqu'à maintenant.
Elle tiendra, comme par le passé, un banc le samedi
et le mercredi. P 7447 F 7581

Sa recommande, Mme A. GOUGLER.

CONFEDERATION SUISSE

Bons de caisse 6
IIIme série, à 2,

Conversion immédiate des Bons de caisse 5 °|0 échéant

L'approvisionnement du pays en céréales et en sucre absorbe aujour-
d'hui encore des sommes très importantes. Nous devons, en effet , avancer
k nos fournisseurs te contre-valeur des denrées alimentaires achetées k
l'étranger. Vu l'incertitudo dans laquelle nous vivons, il est nécessaire de
conserver, en Suisse, un stock de marchandises suffisant & couvrir noi
besoins pour une période de six mois au moins. On avait espéré pouvoir
réduire tentiblemeut les réserves constituées. Eu 1919, la Confédération a,
en effet , diminué de 77 millions le chiffre des Bons de caisse, correspondant
à une réduction proportionnelle de notre stock. Malheureusement, fa situa-
tion générale ne permet point  de poursuivre cette diminution sens courir
le danger de compromettre le ravitaillement du pays. La Confédération est
dès lors contrainte par les circonstances au renouvellement dea 109milliona
de Bons de caisse venant à échéance le 5 novembre 1920.

Dans sa séance du 5 août 1920, le Conseil Iédéral a.décidé de proposer
aux porteurs des Bons de caisse le renouvellement immédiat de leurs titres
contre élévation du taux d'intérêt â 6 % dès le 5 septembre 1920 et d'offrir
en outre eu souscription publiquo des Bons de caisse 6 %, ceci afin de se
procurer l'argent nécessaire pour financer lee achats de marchandises.

Cette mesure s'impoie si nous voulons éviter nne augmentation pro-
gressive de notre dette en rescriptions à la Banque Nationale.

L'émission des Bons de caisse aura lieu aux conditions suivantes :

A. Venie contre espèces
Coupures : Les Bons sont émis en coupures de fr, 100, 500, 1000, 5000 et

10.000.
Intérêts : Ils sont productifs d'intérêt a 6 % l'an; ils sont muais  de cou-

fions semestriels aux 5 mars et 5 septembre, le premier coupon échéant
e 5 mars 1921.

Remboursement : Les Bons de caisse sont remboursables, au pair , au
choix du souscripteur, le 5 septembre 1922, le 5 septembre 1923 ou le
5 Beptembre 1 92 >.

Dom iciles de paiement pour les coupons et remboursement du capital :
Les coupons et let titres remboursables sont payables sans irais h lo
Caisse à Etat iëdèrate, l: Berne, h toutes les caisses d'arrondissement àes
postes et des douanes, à tous lea guichets de la Banque Nationale Suisse
et des autres banques  et maisons de banques suisses.

Certificats nominatifs : Ces Bons de caisse sont au porteur ; ils peuvent
être déposés, sans frai*, contre des cer t i f ica ts  nominatifs, aax services
fédéraux de caisse et de comptabilité, à Berne. Ces dé p Ots ne peuvent
être inférieurs à fr. 1000

ROR5CHAÇH @>

I N T E R N A T - c i d a x n t d^ U e r - l Û i g e l  - E X T E R N A T
Ecole fwùna&e école- seconctciinikoTQiues modenes
S^iamiConfiour POlYMAWRirE-COMMERCE

Selle situation au. boni du Jàc -ifriopl.

Inspection d'armes
Eu êvitation de la propagation de

la fièvre aphteuse, les inspections
prévues du 6 septembre an 8 octobre
dans les districts du Lac et de la
Singine sont supprimées.
Le Commandant d'arrondissement.

Tourbe
Les tourbiéreB de Senèdes, avantageusement

connues, disposent encore d'une certaine quantité
de tourbe 1™ qualité malaxée, tubulairé et levée
à la main. 7674

Pour prix, renieigoemenls et commandes,
B'adresser à M. Max Andrey, rue Marcello. 18,
Fribourg. Téléphone 5 64. p 7434 F

Me; des mm
J avise i honorablo public de la ville et dc

la campagne que je dessere ledit hôtel.
Par un service prompt et soigné jc ferai mon

possible pour satisfaire mon honorable clien-
tèle. • 7746

, Vins de premierdioix
Toos les samedis : TRIPES

DÈBRIDAGE
Le tenancier :

MOLLIET SINGY.

m* AVIS -•¦
Vu I extension de .; la fièvre aphteuse, le

Gonseil communal de Neyruz lait dé-
fense formelle ù toutes les -personnes prove-
nant des Docilités infectée* do circuler eur le
territoire de la commune.

Touto contravention à cetto défense eera
passible de l'amende -prévue par la loi et les
arrêtés concernant les épkooties.

¦Neyruz,.le 51 aoftt 1920. 7747
Le Conseil communal.

EMISSION

Prix de vente : Le prix de vente est fixé au pair pour les trois catégories
. de Bons de caiise, avec décompte d'intérêt au 5 septembre 1920. L' inté-

rêt-  sera bonifié à 6 % l'an sur les achats effectués antérieurement au
5 septembre 1920.

Domiciles de vente : Toutes les Succursales et Agences de la Banque
Nationale, ainsi que toutes les banques, maisons de banque et caisses
d'épargne de la Suisse, auxquelles le bulletin de souscription devra être
remis.

i Les acheteurs recevront des bons de livraison qui seront échang és
çlua tard contre les Bous de caisse définitif*.

B. Conversion
Les porteurs do Bons de caisse 5 '¦/,,. 1918, de la Ire tér ie , arrivant é

échéance Jo 5 novembre 1920, ont la faculté de convertir leurs titres au pair
en Bons" de caisso 6 %, 1920, IIIn"! série, à 2, 3 ou 5 ans. Les nouveaux
Bons sont créés avec jouissance, intérêt 6 %, dès le 5 septembre 1920. A
cet effet , les porteurs remettront à un domicile de souscription la demande
de conversion accompagnée des Bons de oaisse à convertir, coupon à
l'échéance du 5 novembre 1920 attaché.

Les porteurs effectuant la conversion recevront :
- a) eu espèces : une soulte de convtrsion correspondant à l'intérêt

compté à 5% du 5 mai 1920 au 5 septembre 1920 — c'est-à-dire 4 mois
d'intérêts intercalaires, toit 1 fr. 65 pour 100 fr. de capital Dominai.

b) un reçu qui sera échangé plus tard contre les nouveaux Bons de
caisse 6 %.

'L'émission des Bons de caisse 6 % et la conversion auront lieu du
26 août au 18 septembre 1920 inclusivement.

Ces Bons de caisse, Hl™ série, seront acceptés par la
Confédération, en toat tempi, an pair, plai IntérêtB coarai,
en paiement des imp ôts de gnerre et des imp ôts snr les
b^aéfle»» <te satine.

Berne, le 24 août 1920.

Le Département fédéral des Finanees :
J. MUSY.

°|o de la Confédération suisse
3 et 5 ans, pour le ravitaillement du pays

ET LA

SACS
triège, neufs, t;. .- '.:, poriJ
farine .et graiae ; sacs de 6
mesure» su p rix exception»
not de Fr. 6.—; saos pow
semer, 10 taesarts, Pt
8.50. Envoie les saol
marqués , sans supp lément ,
«ontte ïembouia.
Hoirie Jaquit , 1 Fuyons

(tuant)

Machines à tricoter
Nous sommes acheteori

de m i chine» & triooter en
parlait élat de préféreoes
ma'qae " DCBIED „ à
paitir de 810 aiguilles el
plat. K°7/S6et 8/3Î. ,Adresser oflres & Cane
postale H" 80643, 1.ou-
M» a oc. 7715 '

Camion -tracteur
A vendre d'occasion , eo

parfait cutdenenf.oamion:tracteur 4 lonr es améri.-ain
35 IIP., avec oa lans
remorque. Affiire »vanU«
case et de toate confiance
Livraison immédiate. Con-
viendrait spécialement poar
bois en grumes. 17Î6

Oflres sons H.27013 L.
i Publicitas S. A., -Lan-
sanne.

u-Sniim
7-9, oomme neuve.

S20O tt. ¦
Sont Çormageas.

Glaces el tableanx
- BAGUETTES -

Eosadremeofs
MT boa marché

etat

F. BOPP
meuble *

I III h Ta, », mmt I
Téléphone 7.63. j

*"¦ — t

01 DEMAUDE i ACHETE*
nn boa

taurillon blanc
et rouge

avec ascendance. — Eorire
toas chiilres SO, Poste
testante, a MemikJe».

g FÛBRlCflTIOn SUISSE fi au Magasin de la Grand'Rue, N° 15
FRI BOURG

| Grand choix de draps _ pour messieurs, robes et manteaux %
i pour dames, mi drap*, milaines.

B 

Fabrication spéciale de lodens pure laine fins et forts, de f
. toutes nuances ; laines é. tricoter. Echange de laine. Fabrication î

à façon. P 7389 F 7644
Toutes ces marchandises sont de première qualité, provenant

de la Fabrique de draps de Payerne.

PRIX TRES AVANTAGEUX
B O n  ne reçoit pas de laines usagées

Se recommande, S. oruaVKY. I

JEUNE FILLE
demande plaee comme
appren t ie  chez aae bonne
tailleuse , i la camD>gne.

S'adresser i Publicitas
S. A., Pribourg, suas
P '503 F. 7739

Chauffeur
flamande pince , poar
conduire  v o i t o r e  on ca-
mion ; travaillerait aussi
dsns garage ou atelier.
Serait libre toat de «air- .

S'adr f s s ' r  & Publicitas
S. A.. Pribourg, soas
P 7506 F. 7742

FEMME
demande journée, net-
toyage et lessive. — Rae
de la Carrière, 20.

10 grandes

OIES
a vendre, chez PAGE.
i Avry • «nr • llatrau,
prèi Fribourg. 7744

Papiors pâti
Touj ours grand choix, I

des prix sans concurrence.
chexFr. BOPP, msutlu
Fribour;,-, rut du Tir, I
NSt HlénfcOM 7.61

au 5 novembre 1920

MICHELIN
« câblé „

neol 820 X 120. — Prix
da cataîogae. — Goat
Cormagens. 7738

I

Croet et piochards I

FouroliesJ
Paniers

a pommes de terre
Mesurée en boit

Les Fils de
â.CHIFFELLE
26, me dt Lansicae

FRIBOUR Q

k mm
un domaine
de 30 pesta, avtc malton
d'habi ta t ion , grange, éoD-
rie, ramiw. 7715

8'adrtfser sons chlHies
P 74S5 F à Pablleltaa
S. u„ Fribourg.

U ils ISS de table,
blanc*. ( t

l ' i : ' : i i»: .s . 1" quai.
cai»*e de 5 kg., Fr. 7.15 f"

MO RU ANTI t% <:» ,
Lnxane. 7740

Orand hôtel , & Lia-
laine , demanie toot de
saite, jeane lions me,
pelile taille, 16-18 ans,
comme

LIFTIER
Offf »s écrit ts, avfo phite,

«ous îliml, Puilvcitas
S. A„ Lausanne.

Botiété de consommation
demande poar l'exploita-
tion de sa boolangeiie on

Jeune ouvrier boulanger
catboliqae. Coinaisssncs i
tonds ua métUr et nation,
de la p â t l s î o r i î  exigée.

B'aareuer soaa chj0res
P 75 U F i Pukllelt&s
8. Ju, Priboarg.

ON DEMANDE

(MINIÈRE
connaissant parfaitement
son service. Inotile de se
piétentenani d'excellentes
références. 7751

S'adresser i. 1» Corn-
«es*e Fierre de Zur ich
lie C liaieli-t,Friboarg.

Tf*. ..,'.!.!;..m mmim
sérieuse et aa courant de
toas les Irsvsax de ménsge
demande plaee.

8'adrestet soos P 7t1î F
i Pablleltas S. A., 1 r|.
bour*. "712

Enchères de chevaux
Le Dépôt fédéral d'étalons et de

poulains vendra aux enchères mardi
le 7 septembre 1920, dès les 9 heures
du matin, au Dépôt , à Avenches, en-
viron 23 chevaux de 2 *''• ans, 3 f t .
ans , 4 'A ans et plus.

Ces chevaux peuvent être «xainints le )oiit
avant les enchères.

Les amjteurs venant 'de contrées contami-
nées par la fièvre aphteuse ne seront pa-s
admis. 7730

LA DIRECTION.

vente aun enchères publi ques
dos c'neumm fl' ariiUerie îefleraun

Les rentes annuelles dos chevaux d'ar-
tillerie fédéraux auront lieu sur les places
et aux dates ci-dessous indiquées. '

A Zurich (casernes), le 8 octobre, à 10 h!,
du matin.

A Berne Schiitzonmatte), le 9 octobre , à
10 h. du matin.

A Lausanne (Place du Tunnel), le 18 octo-
bre, à 10 h. du matin.

Thoune, le 1« septembre 1920. 7729
Direotion

de la Régie fédérale des chevaux.

Coupons
de draps

Ke faites pas vos inaulcaus
avant d'avoir vu noi coupons de beaux drapa
anglais, français et le superbe veloura de laine,
aux prix très bas. Venez vous en convaincre.

Coupeurs et tailleurs è. disposition. 11 y a un
lot de flanelette couleur, 80 cm. de large, à
8 fr. 19 le m. 7728

Maison PETITE BLONDE
Haldimand, 8, au 1<» - LAUSANNE

Location de domaine
A louer, par voie de soumission, un domaine

de la contenance de 28 hectares environ (78 poses,
103 perches), situé à Cormanon, commune de
Villars-sur-Glâne. Terres excellentes, bâtimenti
d'exploitation et porcherie spacieux et com-
modes. P 7239 F 7495-240

Entrée en jouissance le 22 février 1922.
Adresser les offres sous pli fermé à M. Charles

WE CK, à Cormanon , avant la fin d'ortobte
prochain.

î * AVIS *̂ I
Vu l'extension de la fièvre aph-

teuse , par mesure de prudence, le
Conseil communal d'Estavayer-Ie-
Gibloux fait défense formelle à toutes
personnes provenant des villages
infectés de passer sur le territoire de
sa commune.
. Les contrevenants seront passibles

de l'amende prévue aux articles de la
loi sur les épizooties.

Estavayer-le-Gibloux, le 27 août. 1920.
LE CONSEIL COMMUNAL.

VENTE
par adjudication volontaire
l.c mercredi  8 septembre msu , dès

2 heures d« raj>rùs-mtiii, dans une aalle
pnr t ionl ièro  de l'auberge communale,
les Hoirs de feu Jean-Slmévn OBOSS-
ltir.m'.n, a i.ovenv , exposeront en vente,
par voie d'enchères publiques volontaires, les
immeubles qu'ils possèdent au territoire des
communes d Onnens et Lovens, divisés d'abord
en 3 lots, dont l'un d'une contenance d'environ
49 poses en un seul mas et ensuite la masse des
des 3 kits réunis, d une contenance totale d'en-
viron 62 poses et comprenant : habitation aveo
cave, assots, grange, écurie, remise, hangar,
2 losses à pur in  d'une capacité totale de 150,000
litres, prés et champs, terre de première qualité,
avec un beau verger d'arbres fruitiers de toute
variété. 7535

II est rappelé aux visiteurs qu 'Us.auront à
se conformer aux prescriptions sanitaires
conternant la fièvre aphteuse.

Les conditions sont déposées chez M. Blanc,notaire, ô Fribourg.

ï ïHRftïlWïr Lac des * cantons
Il QIVU10II IL Prosp.graUs.Pens. dep. 9 fi
Hôtel B*UaTO«-R8ssli TU.Furter , l' r op.

Taxation particulière
Samedi, 4 septembre, à 10 h., au*

Grand'Places, ies assures qui ont acheté dej
chevaux sont priés de les présenter..

r Le Secrétaire.


